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Cher Lecteur, 

 

 

 

Le livre que vous vous apprêtez à lire est une allégorie de la vérité. L'histoire et les 

personnages sont fictifs, et pourtant ils sont aussi réels que votre voisin d'à côté, ou 

même vous-même. C'est aussi réel que les histoires de vie de ceux qui ont marché sur 

cette terre. C'est aussi réel que l'histoire de ma propre vie et celle de mes proches, 

d'amis et de personnes qui m'ont influencé. C'est à partir de ces sources que je trouve 

des exemples réels à utiliser comme personnages de fiction. Ces choses forment mes 

pensées et mes illustrations créatives à utiliser dans mes livres. Je ne pouvais pas 

écrire mes livres avec seulement la théorie d'une vie vécue en étroite proximité avec 

le Christ. Je dois les écrire avec les vérités que j'ai personnellement découvertes au 

cours de ma marche avec Lui. C'est ainsi que je peux dire qu'il s'agit d'une histoire 

fictive basée sur de vraies personnes et de vraies vérités. J'ai vu ces vérités. 

 

Mes livres sont écrits pour éveiller ces vérités en vous et pour diriger mes lecteurs 

vers la vérité de ce que Jésus offre à sa famille. Trop souvent, nous n'examinons pas 

profondément notre relation avec Lui. Trop souvent, nous n'acceptons pas 

pleinement la liberté et la transformation qu'Il donne à un homme ou femme, car 

nous ne savons pas qu'il y a plus au-delà de notre point initial de salut. Mais il y a 

tellement plus, et quand nous le découvrons, nous entrons dans une relation intime 

avec Dieu que nous n'aurions jamais cru possible. Je vous demande d'entrer en lisant 

ce livre. Il y a un festin à trouver. Je prie pour que vous et votre PAPA CÉLESTE vous 

rapprochiez, et Son Esprit vous dira ce qui pourrait manquer et comment on peut le 

trouver. 

 

Je voudrais également reconnaître le livre merveilleux, « Un berger Regarde » le 

psaume 23, de W. Phillip Keller comme l'une de ces influences dans ma vie. Son livre 

m'a ouvert les yeux et bien d'autres sur le Dieu Berger aimant, intime et attentionné 



que nous avons été invités à rejoindre, en tant que brebis dans son pâturage. Puisse 

les paroles fidèles de Keller continuer à attirer la famille de Dieu dans la proximité 

étroite à laquelle nous sommes invités. Puissions-nous tous faire l'expérience du Bon 

Pasteur nourrir l'amour d'une manière plus profonde. 

Pour sa gloire, 

 

Signé :  Rocky 

  



1 Le Dieu que J’ai besoin de 

Connaitre 

 

Quand apprenons-nous vraiment à connaître Dieu, ou comment nous voit-il ? 

Oh, je sais que la plupart des chrétiens pensent que nous le connaissons. 

Nous avons un concept de Lui… une sorte de concept. Mais connaissons-

nous vraiment Dieu ? Notre concept de Dieu est-il quelque chose que nous 

avons inventé, ou quelque chose que nous avons reconstitué à partir de 

plusieurs sources ? Choisissons-nous les aspects de Lui que nous aimons et 

rejetons ceux que nous n'aimons pas - ou ne comprenons pas - et disons : « 

C'est Dieu et je Le connais ! » Notre conception de Dieu est-elle exacte 

lorsque nous faisons cela ? Le connaissons-nous vraiment si nous ne 

connaissons pas son cœur, ses voies ou même comment il nous voit et nous 

aime ? 

Qu'en est-il des multiples enseignants et sources, et de leurs concepts qui 

nous ont amenés à former notre concept de Dieu ? Sont-ils exacts ? Nos 

informations proviennent-elles de livres, de sermons, d'enseignants, de 

philosophes ? 

Toutes ces sources sont-elles fiables ? Chacune de ces sources pourrait être 

influencée en raison de préjugés, ce qui pourrait entraîner une conception 

incorrecte de Dieu. Ce concept subjectif de Dieu peut être aussi facilement 

reproduit que celui qui est exact pour une autre personne et nous manquons 

une vraie perspective de Dieu. Si cela se produit, les enjeux sont importants et 

beaucoup pourraient être perdus. Êtes-vous prêt à risquer le trésor qui pourrait 

être le vôtre en ne comprenant pas vraiment Dieu ? 



Et la philosophie ? Avez-vous fabriqué un concept de Dieu basé sur les idées 

éduquées de quelqu'un sur Dieu, ou avez-vous même utilisé votre propre 

philosophie pour construire un concept de Dieu ? Soyez très prudent en 

utilisant ces moyens pour comprendre Dieu, car chacun a sa propre 

philosophie et la plupart des philosophies sont influencées d'une manière ou 

d'une autre. Alors, comment comprenons-nous Dieu ? Comment obtenir la 

meilleure vue de l'entité la plus puissante et la plus aimante qui soit entrée 

dans le monde et dans notre vie ? 

 

La vérité est qu'il n'y a qu'une seule façon d'avoir une vision correcte de Dieu 

et d'avoir une conception précise de Lui. C'est pour étudier ce qu'Il a révélé sur 

Lui-même, et la source la plus précise de ces révélations est la Bible - 

spécifiquement ce que nous voyons en Jésus. Pourquoi Jésus ? Comment 

comprenons-nous Dieu en comprenant l'homme / Dieu appelé Jésus ? Voici ce 

que les Écritures disent à propos de cette question :   

 

« 3 et qui, étant le reflet de sa gloire et l'empreinte de sa personne, et 

soutenant toutes choses par sa parole puissante, a fait la purification des 

péchés et s'est assis à la droite de la majesté divine dans les lieux très 

hauts, » (Hébreux 1 : 3 NIV) 

 

Compris ? Jésus est la représentation exacte de Dieu. Lorsque nous 

apprenons à connaître Jésus - apprenons vraiment à connaître sa nature, ses 

perspectives, son comportement et sa 

valeurs - nous apprenons à connaître Dieu. Par conséquent, pour connaître 

Dieu avec précision, nous avons besoin de connaître Jésus intimement et 

nous devons en faire notre priorité de rechercher cette intimité avec Lui et 

d'apprendre à connaître Dieu à travers Jésus. Cette proximité étroite permet à 

son Saint-Esprit d'affirmer ce que nous lisons à son sujet, alors qu'il nous 

conduit à la vérité sur qui est Dieu. Cependant, parfois, Dieu utilise l'un de ses 



enfants qui est inspiré par son Esprit pour nous montrer comment entendre 

Dieu et être enseigné par ses voies, ce qui a été le cas dans ma vie. Dieu m'a 

donné un tel homme pour être mon mentor et m'aider à chercher et à trouver 

des réponses à une question que je me pose depuis longtemps : « Qu'y a-t-il à 

propos de Dieu que j'ai besoin de savoir ? » 

 

Il y avait quelque chose dans la compréhension de Dieu de cet homme qui me 

manquait. Je voulais pénétrer dans ses pensées aussi longtemps qu'il était en 

vie. Surtout, je voulais savoir s'il y a une idée clé que je pourrais trouver pour 

débloquer ma confusion et me mettre sur la bonne voie pour connaître Dieu. 

Pour être honnête, je ne savais pas que, ce que je cherchais, était même 

possible jusqu'à ce que cet homme m'ouvre les yeux sur ce qui manquait. Ce 

que je cherchais a été révélé, et voici mon histoire à ce sujet. Peut-être que 

mon histoire vous aidera dans votre quête pour connaître Dieu… le Dieu qui 

veut être connu tel qu'Il est. Je prie pour que ce soit le cas.  Gabe n'était pas 

un philosophe, même s'il était très sage et expérimenté en tant qu'homme plus 

âgé. Il n'était pas théologien, bien qu'il ait une compréhension astucieuse des 

Écritures et de la manière dont elles devraient être appliquées à la vie 

quotidienne. Il n'était pas un évangéliste ou une voix d’un haut degré de 

persuasion essayant d'imposer sa personnalité ou sa compréhension à qui 

que ce soit, même s'il était prêt à révéler doucement des idées qui faisaient 

une personne s'arrêter et penser. Il m'a invité dans sa vie. Il était sympathique 

et transparent, qui sont des qualités qui rendent un homme accessible. Mieux 

encore, Gabe ne m'a pas donné de réponses à la cuillère. Il m'a fait chercher 

des réponses pour moi-même et déterrer un trésor de la Parole de Dieu qui 

m'a fait découvrir de première main à quoi ressemble Dieu. Il l'a fait exprès, 

car il voulait que ma foi soit née par Dieu, soutenue par Dieu et utilisée par 

Dieu pour aider les autres à Le trouver. Gabe était simplement un messager. Il 

était mon mentor et il a gardé mes yeux pointés vers Jésus, à la recherche de 

réponses à mes questions.  C’est peut-être pour cela que je suis maintenant 



un messager des vérités que j’ai apprises.  D’abord, après avoir connu Gabe, 

j'avais l'habitude de me rendre à sa ferme pour le voir aussi souvent que 

possible avant qu'il ne décède. Nous nous aimions tous les deux. C'est environ 

deux ans après la tempête de neige qui m'a envoyé à sa porte d'entrée pour 

lui demander de l'aide que j'étais à nouveau avec lui pour un week-end. La 

plupart de nos moments avant ce week-end étaient détendus et m'ont donné 

l'occasion d'aider le vieil homme avec certaines de ses tâches ménagères et 

de passer du temps avec lui. J'étais devenu une sorte de fils adoptif, du moins 

c'est ainsi que je me voyais. Étant donné que les enfants de Gabe ne vivaient 

pas près de lui et que mon père était mort plusieurs années auparavant, j'avais 

envie qu'un homme pieux plus âgé soit dans ma vie et Gabe avait une 

ouverture pour un autre enfant, même si j'avais la quarantaine et lui dans ses 

quatre-vingts. C'était un Dieu envoyé pour moi. C'est lors de ce voyage en 

particulier que Gabe m'a posé la question que je vous ai posée. Il m'a regardé 

par-dessus ses lunettes de lecture et m'a demandé lentement : « Quelle est 

votre conception de Dieu ? »   

 

Surpris, j'ai bégayé des réponses stupides qui ressemblaient à: «Comme un 

grand-père… Une longue barbe qui coule… J'ai commencé et j'ai reculé… Des 

choses plus importantes à gérer que moi… Effrayant… Puissant… 

Mystérieux…Inaccessible… Créateur de règles… Cherchant à me faire 

transgresser ses règles… Ai-je dit effrayant ?»   

 

Après avoir entendu mes mots, Gabe s'est penché en arrière dans son fauteuil 

à bascule et a poussé un soupir et a dit : « Vous n'avez pas la moindre idée, 

n'est-ce pas ?»   

 

J'ai répondu : « C’est exact ».  Nous avons tous les deux ri. 

 



Quand Gabe m'a donné son sourire habituel, il a enlevé la peine de mes 

réponses ignorantes et a dit: «Ne pensez-vous pas qu'il est temps que vous 

appreniez vraiment à Le connaître? Après tout, si vous voulez grandir à un 

point tel que vous êtes prêt à entrer dans une relation plus profonde avec 

Christ et y rester, vous devez lui faire plus confiance, n’êtes-vous pas d’accord 

? Maintenant, dites-moi ce que vous pensez vraiment à quoi il ressemble. "   

 

J'ai réfléchi un peu plus sérieusement à la question et j'ai dit : « Il est saint - 

trop saint pour que je puisse m'en approcher. Il me fait peur. Je ne pense pas 

savoir vraiment à quoi Il ressemble. " 

"Est-ce que vous savez pourquoi ? C’est parce que vous ne le connaissez pas 

tel qu’il est réellement et que vous ne pouvez pas lui faire confiance aussi 

profondément que vous le devriez. Le fait est qu'aucun de nous ne peut 

vraiment faire confiance à quelqu'un si nous ne croyons pas que cette 

personne est digne de confiance. C'est aussi simple que ça. Si nous 

apprenons à connaître Dieu tel qu'Il est vraiment, alors notre confiance en Lui 

grandira », a affirmé Gabe. 

 

Puis il a demandé : « Lorsque vous étiez avec moi ce premier week-end 

suivant la tempête de neige, vous m'avez dit que vous aviez une percée 

spirituelle. Vous avez dit que vous aviez réalisé ce que vous deviez faire, et 

vous avez fait un pas dans la foi pour le faire. À ce moment-là, vous étiez prêt 

à tout faire avec Lui. Est-ce là l'essence de ce que vous m'avez dit ? 

 

J'ai hoché la tête pour dire que c'était le cas. Gabe a alors demandé : "Que 

s'est-il passé après ça ?" 

 

J’étais au pied du mur de répondre à une question sur quelque chose qui 

m'avait déconcerté. Le fait est que j'étais sérieux dans mon engagement, mais 

j'allais dans et hors d'une connexion plus profonde avec Christ comme si 



c'était une porte tournante. J'arrivais à un point de capitulation et j'entrais, 

seulement pour essayer de reprendre le contrôle quand quelque chose me 

faisait peur. Il me manquait quelque chose mais je ne savais pas quoi. J'ai dit à 

Gabe que c'était ce qui se passait. Il a ensuite commencé à partager des 

choses qui m'ont aidé à voir ce qui manquait dans ma compréhension. Il a 

commencé son explication par ces mots : 

 

« Ne confondez pas le dévouement de votre vie au Christ avec Sa 

transformation de vous en l'homme que vous devenez. La transformation de 

votre vie en tant que disciple du Christ commence après que vous lui avez 

consacré une véritable dédicace. Vous l'avez fait. À partir de là, vous avez été 

testé, et ces tests vous aideront à grandir dans votre confiance dans le 

Seigneur. Vous ferez des pas en avant et vous reculerez plusieurs fois avant 

d'obtenir la traction pour continuer à avancer. Finalement, vous grandirez dans 

votre confiance en Lui dans ce processus. Votre confiance plus profonde vous 

rapproche de Lui, et c'est là que se produit une transformation majeure de 

votre vie. Dieu travaille toujours en nous à travers notre situation pour accroître 

notre confiance en lui afin qu'il puisse nous conformer à son caractère. Ça 

prend du temps. Ne soyez pas surpris ou découragé que vous soyez dans et 

hors des premières étapes, car vous êtes dans un processus de croissance. 

La bonne chose est que vous lui avez consacré votre vie et que son plan est 

de vous emmener au-delà de ce point. Cependant, vous devrez vous 

débarrasser de la peur ou vous stagnerez dans votre croissance. »  

 

 « Comment Dieu supprime-t-il ma peur ?»  Ai-je demandé. 

 

Gabe a répondu : « Dans votre vision, on vous a dit que votre peur est 

directement affectée par votre confiance en Dieu ; Est-ce correct ? Si vous 

n’avez pas complètement appris qu’on peut faire confiance à Dieu, alors vous 

ne lui ferez pas entièrement confiance. Entrer dans la chambre intérieure de 



l'intimité avec le Christ exigera un abandon personnel et une confiance 

absolue. Nous pouvons dire à un moment donné que nous l'avons fait. Mais 

notre abandon et notre confiance ne sont pas des choses ponctuelles que 

nous faisons. Ils exigent un abandon continu de nos peurs et de nos illusions 

qui contrôlent notre vie pour rester dans un état de confiance intime avec Lui. 

Nous devons moins dépendre de nos illusions de contrôle et les remplacer par 

la certitude du contrôle de Dieu. Si nous voulons jouir de la paix que le fait de 

vivre sous l’autorité souveraine de Dieu nous donne, alors nous devons avoir 

confiance qu’il contrôle. Il ne peut y avoir aucun conflit à ce sujet en nous. 

C'est pourquoi le Saint-Esprit est à l'œuvre pour accroître notre confiance en 

lui tout le temps. C'est pour notre bien. » 

 

J'ai demandé : « Gabe, je le vois et je suis d'accord avec ce que vous dites. 

Ma question est de savoir comment puis-je mieux le connaître et lui faire plus 

confiance ? Je le vois en toi. Comment cela s'est-il passé pour vous ? Vous 

étiez sûrement là où je suis maintenant ? Quelle a été la clé qui a déverrouillé 

la porte pour vous ? » 

 

Gabe a répondu : « Comme je l'ai dit, vous devez savoir comment est vraiment 

Dieu si vous voulez lui faire plus confiance. Si vous voulez savoir ce qui m'a 

ouvert les yeux et le cœur au Dieu que je ne connaissais pas quand j'étais là 

où vous êtes en ce moment, c’était construire une base solide avec ma 

perspective que Dieu est digne de confiance. Permettez-moi de suggérer que 

c'est ce que nous poursuivons ce week-end. Construisons une fondation pour 

vous mieux comprendre Dieu et vous aider à lui faire plus confiance. Ensuite, 

nous pouvons voir si cela commence à éliminer certaines de ces peurs qui 

vous empêchent de rester dans une relation de confiance avec Lui. Voulez-

vous faire cela ? » 

 



Je ne peux pas vous dire comment cela m'a encouragé. On m'a donné l'espoir 

qu'il y avait quelque chose qui pourrait m'aider à comprendre le Dieu que je ne 

connaissais pas et que j'avais besoin de connaître. J'ai répondu : « Gabe, je 

suis tout à fait d'accord avec ça. Dites-moi simplement quoi faire. 

 

Gabe a répondu : "Commençons par allumer Old Bessie, préparer le souper, 

prendre un bon repas, puis retourner sous le porche pour établir les premiers 

éléments constitutifs de votre fondation." Je savais que Gabe parlait de son 

vieux poêle à bois et des plats incroyables qui y étaient cuisinés. Ma bouche a 

commencé à saliver à ce moment, car je savais que ce serait quelque chose 

de bon. 

  



2 Le Caractère de Dieu – La Base 

de lui faire Confiance 

 

Je n'ai jamais eu un mauvais repas que Gabe a cuisiné. C'était un artiste dans 

sa cuisine, qui était primitive mais qui ne limitait pas ses compétences en tant 

que chef de quelque manière que ce soit. Je pense qu'il aurait pu cuisiner tout 

ce qu'il voulait essayer avec son excellente mode habituelle. Très peu de gens 

savent comment utiliser habilement un poêle à bois pour faire frire, cuire au 

four, faire sauter ou faire tout ce qui pourrait être fait sur certaines des 

surfaces de cuisson ou des fours les plus chers disponibles. Malgré tout, Gabe 

est resté proche de sa culture culinaire en tant qu'homme noir du sud et j'ai 

adoré. Cette nuit-là, il a pilé et attendri les escalopes de steak que j'avais 

apportées avec moi, afin qu'elles soient croustillantes. Après les avoir 

attendris, il les assaisonna, les farina, les dragua dans un œuf cassé et les 

farina à nouveau. Après cela, il a ajouté du poivre noir moulu sur la viande 

panée et la posa dans une poêle en fonte pour la faire frire rapidement.  Il 

cuisinait également du chou cavalier frais de son jardin, des patates douces 

confites et des pois violets qu'il avait cultivés, et bien sûr son pain de maïs au 

babeurre habituel. On pourrait imaginer l'arôme filtrer à travers la cuisine. 

 

Certaines personnes appelleraient ce que Gabe cuisinait «la nourriture de 

l'âme», que l'on trouve principalement dans la culture afro-américaine. Il m'a 

expliqué que c'était en fait de la nourriture de survie lorsque son peuple était 

asservi et maltraité. Au lieu des parties choisies de la viande fournies, on leur 

donnait les parties d'animaux les moins souhaitables pour survivre. C'est là 

que la viande fumée et la cuisson lente ont fait que ces morceaux comme les 



côtes, le cœur, le foie et les intestins, ainsi que le gibier sauvage, ont faits 

partie de leur culture alimentaire et appréciés par beaucoup d'entre nous. La 

plupart des légumes verts et autres légumes qu'ils ont cuisinés ont été 

apportés par eux d'Afrique et ont fait leur chemin dans la culture américaine, 

en particulier dans le sud. Je lui ai dit que j'avais également été exposé aux 

mêmes plats par mes grands-parents et ma famille en grandissant. Il m'a 

demandé si mes grands-parents avaient traversé la Grande Dépression, ce 

qu'ils ont fait. Il a dit qu'eux aussi devaient créer de la nourriture de survie, tout 

comme son peuple, et c'est pourquoi j'y avais été exposé. Dans les deux cas, 

nous avons partagé un amour pour les plats communs. Personnellement, j’en 

suis venu à identifier la «soul food» (nourriture de l’âme) au-delà de la culture 

noire. Il peut ne pas être entièrement compris ou adopté comme il se doit, car 

il ne s’agit pas seulement de plats particuliers. Certaines personnes 

l'appelleront autre chose, mais au fond, il est identifié dans toutes les cultures 

comme «nourriture réconfortante». C'est un aliment avec lequel les gens ont 

grandi, qu'ils s'identifient à la culture dans laquelle ils ont grandi. Ces plats 

spéciaux 

invoquent de bons souvenirs de notre passé. Je pense que la nourriture 

réconfortante et la nourriture pour l'âme ont la même intention, qui est de 

nourrir quelqu'un plus profondément que la simple nourriture corporelle à partir 

de la nourriture. Il s'agit de la famille, des amis, du rire et de la joie de manger. 

Il y a des plats différents, mais les mêmes intentions. Les repas de Gabe 

m'étaient offerts par mon mentor aimant et courtois nourrissaient mon âme, 

ainsi que mon corps. J'ai senti que mon âme était réconfortée par cet homme 

et sa nourriture. Sa nourriture était pour moi une véritable nourriture d'âme au 

plus profond de moi, car c'était un cadeau de Jésus à travers Gabe pour moi, 

et cela allait à mon âme par le biais de mon estomac. Cela m'a fait penser que 

peu importe ce que nous donnons à quelqu'un au nom de Jésus - qu'il s'agisse 

de nourriture, de boisson ou d'autres actes d'amour - nous nourrissons son 

âme. 



 

Quand je pensais à cette pensée, une autre pensée m'est venue - pourrais-je 

aussi avoir un «Gabe» en moi qui pourrait nourrir l'âme de quelqu'un d'autre 

comme Gabe le faisait pour moi? Peut-être pas de la même manière, mais 

avec la même motivation et le même impact? J'ai senti que Gabe était utilisé 

par Dieu pour me montrer le chemin vers l'intimité durable avec le Christ que je 

désirais, et comment, à cause de cela , cela mènerait à plus de choses. En 

effet, le repas de Gabe était un bon moyen de commencer à construire ma 

compréhension du Dieu que je ne connaissais pas. Gabe me servait plus que 

de la nourriture alors qu'il préparait le terrain. 

Après notre repas et ma vaisselle, Gabe et moi avons apporté deux assiettes 

de tarte aux noix de Pecan et des tasses de café à nos chaises à bascule sur 

son porche. Je l'ai suivi. Il avait sa Bible sur la petite table entre les chaises. 

Après avoir mangé la tarte, Gabe a ouvert sa Bible et m'a lu un verset: 

 

«Je leur ai donné la gloire que tu m'as donnée, afin qu'ils soient un comme 

nous sommes un, - 23moi en eux, et toi en moi, -afin qu'ils soient parfaitement 

un, et que le monde connaisse que tu m'as envoyé et que tu les as aimés 

comme tu m'as aimé. » (Jean 17: 22-23) 

 

Gabe a demandé: «Saviez-vous que c'était une prière de Jésus au Père Dieu 

à votre sujet?» Je me suis penché sur les paroles de Gabe, car cela m'a 

surpris qu'une telle prière soit donnée pour moi par Jésus. Gabe a poursuivi: 

«Jésus demandait à son Père de donner à ceux d'entre nous qui le suivons la 

même communion intime qu'Il avait avec le Père. Selon vous, quelle était la 

vision de Jésus de son Père Dieu? » 

 

Je n'y avais jamais pensé de cette façon, et je n'avais pas non plus établi de 

lien avec le fait que Jésus m'avait rendu disponible la même relation avec le 

Père qu'Il avait. Alors, j'ai dû réfléchir à ce que Jésus avait enseigné sur Dieu 

https://saintebible.com/john/17-23.htm


et aux choses que je comprenais à propos d'un bon père. L’amour d’un bon 

père serait tendre, nourricier, encourageant. Il serait tout le temps inquiet pour 

son enfant. Il disciplinerait avec amour son enfant pour son propre bien. Il 

serait attentif. Il serait engagé. Après avoir rapidement traité ces aspects d'un 

bon père, je les ai partagés avec Gabe. 

 

"Je suis d'accord avec votre opinion à ce sujet." Gabe a poursuivi: «Ce sont 

les caractéristiques d'un bon père. Cependant, peu importe à quel point nous 

sommes bons en tant que pères humains, nous sommes limités par notre 

connaissance de notre enfant dans chaque circonstance et occasion. Nous 

sommes toujours humains et soumis à des sentiments humains imparfaits qui 

pourraient nous amener à hésiter à être impliqués dans toutes les situations ou 

circonstances même si nous les connaissions à fond. Après tout, notre amour 

n'est pas parfait tout le temps. Ceci est vrai pour tous les humains. Nous 

décevons toujours quelqu'un d'une manière ou d'une autre. Nous nous 

décevons même, car nous ne sommes pas parfaits. 

 

«Nous pourrions être disposés à surmonter nos sentiments de blessure ou de 

colère envers notre enfant parce que nous sommes un bon père. Même ainsi, 

il se peut que nous ne soyons toujours pas en mesure d'aider notre enfant car 

nous sommes limités dans notre capacité à l'aider. Il se peut que nous 

manquions de ressources, et nous serions également limités par notre 

connaissance incomplète de ce qui est bon pour notre enfant pour l'aider. Il y a 

une multitude de facteurs limitants auxquels nous serons confrontés, même si 

nous sommes un bon père. Non peu importe la qualité d'un papa terrestre, il 

est toujours limité en tant que père humain parce qu'il n'est qu'un homme. Ce 

n'est pas vrai avec le Père Dieu. Il n'a aucune de ces limitations, et c'est là que 

vous commencez à construire votre base de confiance sur le vrai Dieu. Vous 

devez voir Dieu tel qu’il est, et ne pas superposer une fausse image basée sur 

des informations de seconde et troisième main, ou sur une croyance 



philosophique. Le Père Dieu est parfait dans son amour, car il est parfait. Son 

amour ne peut être atteint par aucun de nous, quels que soient nos efforts. Sa 

connaissance de nous est complète et sa capacité est illimitée. Nous essayons 

de l'humaniser pour le comprendre. Mais nous ne parviendrons pas à Le 

comprendre de cette façon, car nous n'avons que des comparaisons terrestres 

à utiliser et elles sont insuffisantes. Il est beaucoup, beaucoup mieux. 

 

«Je vous ai demandé quelle était votre conception de Dieu. Il n'y a qu'un seul 

vrai concept de Dieu, et c'est la vérité de ce que Dieu est et non pas un 

concept qu'un esprit humain imagine. Par conséquent, vous devez vous vider 

des multiples images et des identifiants de Dieu qui ont filtré dans votre esprit 

pendant de nombreuses années et qui n'utilisent qu'une seule source pour Le 

voir tel qu'Il est, à savoir la Bible. Alors, permettez-moi de commencer par 

vous donner une illustration pour faire une remarque. " 

 

Gabe descendit ensuite les marches de son porche, puis se dirigea vers le 

côté de la maison. Une fois arrivé à l'endroit où il m'emmenait, il me désigna 

quatre piliers en brique qui soutenaient les fondations de ce côté de la maison. 

Il m'a demandé d'expliquer ce que je voyais. Je lui ai parlé des quatre piliers. Il 

a ensuite demandé: «Sur quoi les piliers sont-ils placés?» J'ai regardé et je ne 

pouvais rien voir, car ils semblaient aller plus loin que la surface du sol. Même 

s'il m'avait entendu répondre à sa question, Gabe n'a pas répondu à mon 

observation. Il a simplement demandé: «Regardez sous ma maison et voyez 

ce qui est placé sur les piliers de briques.» J'ai regardé et j'ai pu voir une 

lourde poutre en bois. Pour compléter ce qu'il voulait me faire remarquer, il m'a 

demandé ce qu'il y avait sur la lourde poutre en bois. Je lui ai dit le sol et la 

maison. Après ces questions et après avoir vu de quoi il parlait, nous sommes 

retournés sous le porche pour faire le lien que Gabe voulait me révéler. 

 



«Lisons une Écriture où Jésus parle de la nécessité d’une bonne base. » Il a 

ensuite tourné sa Bible vers Matthieu 7: 24-27 et a lu: 

 

« 24C'est pourquoi, quiconque entend ces paroles que je dis et les met en 

pratique, sera semblable à un homme prudent qui a bâti sa maison sur le 

roc. 25La pluie est tombée, les torrents sont venus, les vents ont soufflé et se 

sont jetés contre cette maison: elle n'est point tombée, parce qu'elle était 

fondée sur le roc. 26Mais quiconque entend ces paroles que je dis, et ne les 

met pas en pratique, sera semblable à un homme insensé qui a bâti sa maison 

sur le sable. 27La pluie est tombée, les torrents sont venus, les vents ont 

soufflé et ont battu cette maison: elle est tombée, et sa ruine a été grande. » 

 

Il a ensuite dit: «Je vous ai montré la fondation de ma maison pour faire une 

comparaison avec la façon dont Dieu construit une fondation sous vous. Jésus 

parle d'un tel fondement. Comme il y a quatre piliers en brique qui soutiennent 

la grande poutre qui soutient ma maison, il y a également quatre 

caractéristiques de Dieu que je vais vous montrer qui soutiennent sa relation 

avec vous. Tout comme la poutre se connecte aux piliers fondamentaux de la 

maison et la soutient, votre foi vous relie aux caractéristiques de Dieu qui 

soutiennent votre vie. Votre confiance en ces quatre promesses 

fondamentales que Dieu a faites joint Ses vérités à votre vie et Il formera alors 

votre vie par-dessus. Telle est la vie bâtie sur la base solide dont parle Jésus. 

Les quatre caractéristiques de Dieu que je mentionnerai avec le fondement 

sous chaque caractéristique donneront amplement raison de lui faire 

confiance. Comprenez-vous la comparaison que je fais? » 

 

En réfléchissant à sa question, il me montrait des choses à propos d’une 

fondation pour une maison dont je n'étais pas au courant. Je pouvais voir 

comment tout était réuni pour soutenir la maison qui y était construite. La vérité 

est que nous regardons le plus souvent une maison et sommes rarement 
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préoccupés par les fondations, et pourtant c'est l'aspect le plus important de la 

maison. Lorsque les fondations de la maison échouent, le bâtiment au-dessus 

de celles-ci échoue. J'ai compris que Gabe ne m'enseignait pas la construction 

d'une maison mais plutôt la construction d'une vie. Il donnait une illustration 

convaincante qu'une vie nécessite de bonnes bases et que la manière dont 

elle se construit détermine le déroulement de cette vie. Je lui ai dit que je 

comprenais où il allait mais que j'avais besoin d'en savoir plus. Il avait plus à 

dire. 

 

«Mon papa et son papa ont construit cette maison il y a plus de cent ans. Ils 

ont coupé le bois de la propriété pour faire des champs pour le pâturage des 

animaux. Ils ont emmené les arbres dans une scierie locale et ont troqué la 

main-d'œuvre et les récoltes pour faire couper le bois en bois d'œuvre et en 

poutres pour la maison. Ils en ont construit chaque partie. C'étaient des 

maîtres charpentiers et c'est pourquoi la maison existe encore aujourd'hui et 

n'a pas bougé un peu depuis sa construction. La partie la plus importante est 

la fondation qui soutient la maison, et ils ont passé beaucoup de temps à bien 

faire les choses. Je vous ai demandé ce qu'il y avait sous les piliers de 

briques. Vous avez dit que vous ne pouviez pas le voir. Ce qui est sous et hors 

de vue est la partie la plus importante de la fondation. Vous voyez, les 

constructeurs ont creusé dans le sol jusqu'à ce qu'ils touchent le substrat 

rocheux, et sur le substrat rocheux, ils ont versé du béton pour y placer les 

piliers de briques. Vous ne pouvez pas le voir, mais il est là. Ce fondement sert 

de base à ces piliers et à tout ce qui se trouve au-dessus. Le substrat rocheux 

est le support le plus important et le plus solide pour toute la maison, car le 

substrat rocheux ne bouge pas. De même, il y a une caractéristique majeure 

de soutien de Dieu qui tient tout le reste au-dessus de lui. Cela doit être le 

soutien le plus solide de votre fondation, car avec lui tout est lié et construit 

par-dessus. Ce fondement de votre vie a été établi bien avant que vous 



n'entriez dans votre relation avec le Christ. C'est ainsi que vous avez été uni à 

Dieu en premier lieu. » 

 

Gabe a alors fait une pause et a attendu que mes pensées soient absorbées. 

Je savais qu'il y avait quelque chose de spécial dans le substrat rocheux qu'il 

illustrait. Il résuma. «Pour avoir une profonde confiance en Dieu, vous devez 

comprendre la façon dont Il vous aime. Son premier effort pour vous tendre la 

main et pour construire une fondation sous vous comme le fondement dont je 

parle, a été de vous donner une fondation de grâce. Votre relation avec lui a 

commencé et se terminera par sa grâce envers vous en Jésus-Christ. Je le 

répète, votre relation a commencé, se maintiendra et sera complétée par la 

grâce de Dieu envers vous. Sur cette caractéristique la plus importante de 

Dieu, votre vie avec lui et pour lui sera construite. C’est la base immuable qui 

soutient tout le reste de Lui que je suis sur le point de vous montrer. Vous 

devez vous en souvenir, car cela vous réconfortera et vous guidera à mesure 

que vous avancez. » 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



3 La Fondation de la Grace 

 

Lorsque Gabe a parlé de la grâce de Dieu comme étant la base immuable de 

ma relation avec Dieu, au début, c’est passe au-dessus de ma tête et n’a pas 

eu l’impact qu’elle aurait dû avoir. Comme tant de chrétiens, je n’ai pas 

vraiment compris l’ampleur de la grâce de Dieu. J'étais bien instruit sur la 

façon dont mon péché me séparait du Dieu saint. J'ai vécu avec cette lutte 

même en tant que chrétien. J'ai compris qu'il fallait l'amour inconditionnel de 

Dieu pour me sauver. J'ai cru cela. J'avais demandé à Jésus d'entrer dans ma 

vie à cause de cela. Cette partie de la grâce, j'ai compris. Au-delà de ça, j'étais 

dans le noir. 

 

Alors j'ai demandé: 

 

«Gabe, je comprends que c’est par la grâce de Dieu que je suis sauvé. Je sais 

que je ne peux rien faire pour gagner mon chemin vers le ciel et que par la 

grâce de Dieu, il nous a envoyé Jésus. Mais qu'est-ce qui je manque? » 

 

Le vieil homme se pencha en arrière sur sa chaise et dit: 

 

«Identifier votre relation avec Dieu par Sa grâce vous donnera une perspective 

à parcourir pour le reste de votre vie. Dieu a dit à Paul que sa grâce était 

suffisante pour tout ce qu'il affronterait. » 

 

Ce dernier commentaire m'a rappelé le passage qui parlait de l'épine de Paul 

dans la chair et comment il avait demandé à Dieu de l'enlever. Le Seigneur a 

dit à Paul qu'il ne l'enlèverait pas car sa grâce serait suffisante. Je devais être 



honnête avec Gabe et poser une question qui me dérangeait depuis un 

moment. 

 

«Gabe, tu parles de Dieu disant à Paul que sa grâce serait suffisante. J'ai 

parlé à beaucoup de gens à ce sujet et il semble que Dieu ait dit à Paul qu'il 

devait être satisfait de sa grâce plutôt que d'une réponse à sa prière. Je dois 

être honnête et dire que je ne comprends pas pourquoi Dieu ne changerait pas 

Paul en lui donnant un minimum juste pour le faire passer. " Après avoir dit 

cela, j'ai senti que je ne devais pas critiquer Dieu. Mais je devais être honnête 

avec Gabe. 

 

Gabe a écouté et a hoché la tête en disant: «Je sais que cela ressemble à 

ceux qui ne comprennent pas ou n'apprécient pas La grâce de Dieu. C'est 

pourquoi vous devez mieux le comprendre. Alors vous comprendrez comment 

la grâce de Dieu s'étend plus loin que vous ne pouvez l'imaginer et fait plus 

que vous ne l'auriez jamais imaginé. Dieu ne donnait pas à Paul la moindre de 

Ses bénédictions quand Il lui a dit ces paroles. Il lui disait qu'Il lui donnait ce 

qu'il a de mieux à offrir. Vous voyez, la grâce de Dieu est suffisante parce 

qu’elle vient de Dieu et contient tout ce que Dieu peut faire. Tout comme le 

fondement est immobile, immuable et capable de soutenir ma maison, la grâce 

de Dieu est tout cela pour soutenir une vie construite sur elle. » 

 

"Comment ça marche?" J'ai demandé. 

 

«Pour commencer, cela vous aide à adopter une perspective qui vous 

rappellera que vous n’avez rien fait pour mériter le pardon de Dieu pour vos 

péchés, ou par vos œuvres pour gagner une place dans sa famille. C'est son 

don inconditionnel de grâce qui vous est offert et reçu par votre foi en lui. Cette 

reconnaissance constante de sa grâce pour vous filtrera dans d'autres aspects 

de votre vie. Par exemple, lorsque vous êtes tenté de vous condamner vous-



même à cause de vos erreurs, la grâce de Dieu vous rappellera que son 

amour se tient à vos côtés pour vous pardonner et vous donner le pouvoir de 

changer. Lorsque vous êtes tenté de condamner ou de calomnier quelqu'un 

d'autre, la grâce de Dieu vous rappellera que Sa grâce vous a pardonné et 

vous devez faire de même pour les autres. Dieu a dit à Paul que sa grâce est 

suffisante pour tout ce qu'il affronterait. C'est la même chose avec toi et moi. 

Quand Dieu nous donne sa grâce pour vivre, il donne tout ce que la grâce 

comprend. C'est le don le plus important et complet pour nous aider à vivre 

notre vie et à faire face à toutes les circonstances que nous pourrions jamais 

avoir. C’est le meilleur de Dieu pour nous. Il y a tellement d'autres aspects de 

la grâce qui seront utilisés pour vous enseigner, pour vous conduire, pour vous 

donner du pouvoir et pour vous transformer que je ne peux pas tous les 

mentionner. Je peux seulement dire que c'est le fondement de votre relation 

avec Dieu, et cela soutiendra votre lien avec lui à partir de maintenant. » 

 

Quand j'ai entendu Gabe le décrire comme il l'a fait, j'ai compris pourquoi il le 

voyait comme la première chose que je devais établir dans ma perspective 

pour mieux comprendre Dieu. 

 

Gabe a poursuivi: «Si vous voulez mieux comprendre la grâce, vous devez 

comprendre qu'il y a trois points à la grâce de Dieu que vous devez considérer. 

Le premier point est que vous êtes justifié par la grâce et la grâce seule. Ce 

n'est pas à cause de vos bonnes œuvres, de votre affiliation à l'église ou de 

votre moral. Vous êtes justifié par l’amour inconditionnel de Dieu, qui est sa 

grâce. Vous ne pourriez pas vous en passer. Le deuxième point est que vous 

serez un jour glorifié par la grâce de Dieu lorsque vous irez au ciel. Vous 

n'entrerez par aucun autre moyen que par la grâce de Dieu qui vous a été 

donnée par Jésus Son Fils parfait. Ce ne sera pas parce que vous le méritez. 

C’est uniquement par la grâce de Dieu que vous serez glorifié et que vous irez 

dans votre demeure céleste, et par aucun autre moyen. Cependant, c'est le 



troisième point où les croyants luttent souvent. » Gabe m'a fait écouter 

attentivement pour entendre le troisième point. 

 

Il a repris: «La question est, qu'en est-il de notre vie entre justification et 

glorification? Qu'en est-il de la vie que nous vivons entre être sauvé et aller au 

paradis? C'est une période qui a été appelée notre période de sanctification. 

Une personne peut-elle perdre son salut pendant cette période? Certains 

pensent qu'ils peuvent. Je pense qu’ils ont cette perspective parce qu’ils ne 

comprennent pas pleinement l’exhaustivité de la grâce de Dieu à leur égard. 

Pour ne pas être confus, vous devez comprendre le troisième point de grâce. 

 

«De nombreux chrétiens se trompent ici et ils n'entrent jamais dans la relation 

plus profonde avec Dieu qui leur a été donnée parce qu'ils s'accrochent à 

l'illusion qu'ils doivent travailler pour garder ce qui leur a été librement donné, 

sinon ils ne le méritent pas. Ils ne comprennent tout simplement pas la grâce. 

La plupart des chrétiens sont d'accord avec les deux premiers points et ne 

discutent pas à leur sujet. Mais pendant le temps entre ces deux aspects de 

leur vie, ils portent un fardeau, pensant qu'ils doivent se prouver à Dieu ou 

bien Il leur retire Sa grâce. Ils ne le réalisent peut-être pas, mais ils essaient de 

gagner l’amour de Dieu alors qu’il leur a déjà donné. Ils pensent qu'Il ne les 

aimera plus s'ils pèchent, car ils sont confus quant à la façon dont Il aime. 

C'est faux car il nous donne toujours son amour même lorsque nous péchons, 

et c'est dans ce lien d'amour que nous commençons à nous conformer à ses 

valeurs et à ses désirs. Nous commençons alors à moins pécher. En raison de 

ce malentendu sur la sanctification par la grâce, certaines personnes se sont 

imposées un fardeau que Dieu ne leur donne pas. Ils ne comprennent tout 

simplement pas que nous sommes également sanctifiés par la grâce et que 

nous devons tous apprendre à y marcher pour être habilités à changer. C'est 

le troisième point. Tout comme nous sommes justifiés et serons un jour 

glorifiés par la grâce de Dieu, nous sommes également sanctifiés par sa 



grâce. Sauvé, sanctifié et un jour glorifié par la grâce de Dieu. Notre besoin est 

d'apprendre à marcher dans cette grâce et cela nous mènera à devenir les 

hommes et les femmes qu'Il veut former. 

 

Quand Gabe a fait ce point, tout a commencé à avoir du sens pourquoi j’avais 

eu si peur de Dieu et que je ne lui faisais pas vraiment confiance. J'avais 

besoin de mieux Le comprendre en comprenant mieux Sa grâce. J'avais cette 

perspective mixte de tendance de travail qui me regardait et pouvait clairement 

voir pourquoi je ne pouvais pas être aimé, et cela m'a fait penser que je devais 

travailler pour obtenir et garder l'amour de Dieu. Comprendre la façon dont 

Dieu m'aimait briserait un jour ce faux message et le fardeau légaliste que je 

portais. Cependant, en ce moment, je pouvais voir que je manquais de 

compréhension de la manière dont la grâce me sanctifiait. Gabe m'a dit que la 

grâce de Dieu pour moi était la première caractéristique de Dieu dans ma 

fondation. Je pouvais voir que je ne reconnaissais pas la grâce de Dieu 

comme je le devrais, malheureusement. Je pourrais embrasser le cadeau de 

salut par la grâce seule. J'ai compris cela. Mais il y avait cette voix cachée qui 

n'arrêtait pas de me dire: «Vous devez maintenant faire vos preuves auprès de 

Dieu. Il vous quittera s’Il vous connaissait vraiment. Il vous a donné ce cadeau 

d'amour et c'est maintenant à vous de le garder. " Je peux maintenant voir que 

cette voix venait de l'Accusateur. Ce n'était certainement pas la voix de Dieu. 

 

Je l'ai dit à Gabe, et il a dit qu'il avait entendu, une fois, cette même voix 

jusqu'à ce qu'il commence à comprendre le fondement de la grâce de Dieu qui 

le soutenait. Lorsqu'il a commencé à s'appuyer sur la grâce de Dieu envers lui, 

la voix de l'Accusateur a été étouffée par la voix de Dieu. Gabe a partagé ce 

qu'il pensait que Dieu avait dit à son cœur: 

 

«Je connais vos faiblesses et je vous aime toujours. je connais vos luttes et je 

veux vous aider à les surmonter. Je ne vous rejetterai pas. Je vous guiderai si 



vous m'écoutez… si vous me faites confiance. Je connais de première main 

les tentations auxquelles vous faites face. J'ai été là. Je sais ce que vous 

ressentez. Mais je les ai vaincus et je vous aiderai également à les surmonter. 

Ne pensez jamais que vos échecs m'empêchent de vous aimer. Je vous ai 

dans ma grâce à tout moment, et ma grâce ne vous laissera jamais partir. 

Apprenez à vivre et marcher à côté et vous deviendrez l'homme que je veux 

faire de vous. » 

 

Après que Gabe m’ait dit ça, il a demandé: «Quelle voix voulez-vous écouter? 

Si vous suivez la voix de Satan, cela vous conduira au désespoir, à la 

condamnation des autres et de vous-même, et les ténèbres où Satan veut 

vous emmener. Mais si vous suivez la voix de notre Dieu gracieux, cela vous 

conduira à devenir l'homme qu'Il veut faire de vous, qui est fort et courageux, 

tendre et sensible, comme Jésus. Vous devez vous tenir sur la grâce de Dieu 

lorsque la voix de l’accusateur vient à vous. Cela commence juste là et vous 

pousse à marcher auprès du Christ. » 

 

Lorsque mes pensées se sont centrées sur ce que je ne comprenais pas à 

propos de l’amour de Dieu pour moi, j’ai alors commencé à voir à quel point 

j’avais besoin de ce fondement dont Gabe avait parlé, afin de sonder les 

autres choses qui manquaient dans ma compréhension de Dieu. Gabe a été 

un mentor avisé pour commencer avec cette première perspective de 

construction dans ma fondation. À partir de là, il a dévoilé plus d’informations 

sur le caractère de Dieu qui me conduiraient à la réponse que je cherchais. 

C'est la question que nous nous posons tous et nous devons tous répondre si 

nous permettons à Dieu de nous conduire. La question à laquelle il se résume, 

à laquelle nous devrons poser et trouver une réponse est: «Peut-on faire 

confiance à Dieu?» 

 

  



4 La Connaissance de Dieu de Moi 

 

Après que Gabe eut posé les fondations sous-jacentes de la grâce, 

comme un maçon habile, il y posa l'un des piliers de la fondation. Il a 

commencé par m'amener au Psaume 139 et me l'a fait lire. Il m'a 

demandé de souligner tout verset qui parlait de la connaissance que 

Dieu avait de moi. Quand j'ai souligné un verset, il m'a demandé de lui 

dire comment la promesse du verset me faisait ressentir. J'ai vu 

rapidement que tout le chapitre portait sur cette assurance que Dieu me 

connaît parfaitement. La première révélation a été vue dans les six 

premiers versets. Je l'ai fait remarquer à Gabe et il m'a alors demandé 

ce que le passage me faisait ressentir. J'ai répondu: 

 

«Le passage souligne la connaissance que Dieu a de moi et me dit qu’il 

me cherche et me connaît complètement. Pour moi, cela signifie que les 

choses que les autres ne peuvent pas voir en moi, y compris ma propre 

famille terrestre, ne sont pas cachées de Dieu. Sa connaissance de moi 

est totalement approfondie, ce qui n'est pas le cas de toutes mes autres 

relations. 

 

J'ai continué: «Ensuite, j'ai lu que je ne suis jamais hors de la vue de 

Dieu. Concernant la connaissance que Dieu a de moi, Il connaît même 

mes pensées. On me dit qu'Il sait où je vais pendant la journée et quand 

je dors la nuit. Il sait toutes choses, tout de moi. J'ai lu qu'Il connaît 

même mes paroles avant que je les prononce. 



 

«J'ai aimé la pensée transmise au verset 5 que Dieu me cerne devant, 

derrière, et a sa main sur moi. Cela me donne une image mentale que 

j'ai la protection complète de Dieu sur et autour de moi tout le temps. Le 

fait est que si je croyais vraiment cela, je pense que cela me donnerait 

le courage de faire face à chaque jour et à tous les défis qui se 

présentent à moi. » 

 

"Comment?" Demanda Gabe. 

 

«Cela me dit que je ne suis pas seul et que Dieu est là avec moi. C’est 

un peu comme un enfant entouré d’intimidateurs. S'il est seul, il a peur. 

Mais si son père se tient à côté de lui, il se sent en sécurité. Si je 

ressens cela de la présence de Dieu en moi, cela ne me ferait-il pas 

avoir une plus grande paix dans des situations difficiles? » 

 

Mon mentor n’a pas répondu, car la vérité avait été vue par moi et son 

implication prenait racine. Au lieu de cela, il m'a répondu indirectement. 

 

«Dites-moi comment ces caractéristiques de Dieu vous font ressentir 

maintenant. » 

 



«Je me sens réconforté par un espoir que je n'avais pas auparavant. Je 

me sens plus en sécurité. Comme avec David, ma compréhension de la 

connaissance complète que Dieu a de moi est plus merveilleux que tout 

ce que je peux imaginer. Mais cela me fait aussi peur. On me dit que je 

ne peux rien cacher à Dieu. Il connaît tous mes péchés, mes pensées, 

mes problèmes, mes blessures, mes impuretés, et cela me secoue. » 

Gabe hocha la tête en accord avec une expression sérieuse et dit: 

 

«Dans tous les cas, ces personnes qui sont entrées en présence de 

Dieu ont été effrayées. Ils ont été secoués à un point proche de la mort, 

et pour une bonne raison. Il est génial, puissant et effrayant à bien des 

égards. Mais cette vision limitée de Dieu ne nous donne pas une image 

complète de Lui, et c'est pourquoi Dieu est devenu un homme et a 

marché parmi nous. Il veut que nous nous connections à lui d'une 

manière que nous pouvons comprendre en tant qu'humain, alors Il nous 

a envoyé Jésus. Quand nous voyons et comprenons les 

caractéristiques de Jésus, nous voyons une image complète du 

caractère de Dieu. 

 

Vous avez mentionné votre peur à cause de la connaissance complète 

de vous par Dieu. Bien sûr, nous faisons tous des choses dont nous 

avons honte. Si Dieu n'était qu'un Dieu juste, alors Il exigerait la justice 

et nous ne serions pas à la hauteur. Sa connaissance de nous nous 

accuserait, nous condamnerait et nous condamnerait parce qu'aucun 

fait ne lui serait inconnu et nous mériterions sa punition. Mais il y a une 

autre caractéristique de Dieu qui doit être comprise: Il est 



miséricordieux. Cela signifie que même s'il sait quand nous péchons et 

que nous désobéissons, il n'utilise pas sa connaissance contre nous. Il 

nous donne miséricorde parce qu'Il est un Dieu miséricordieux, et non 

parce que nous le méritons. » 

 

Quand Gabe m'a parlé de la caractéristique miséricordieuse de Dieu, j'ai 

ressenti un soulagement. Il a poursuivi en disant: 

 

«Ces caractéristiques peuvent également être observées chez les bons 

pères terrestres. Nous le savons, car nous connaissons des gens 

comme ça. Ils sont rares, mais ils sont là-bas. Cependant, ce qu'ils ne 

peuvent pas donner en tant que pères terrestres, c'est l'amour parfait, 

ce que Dieu fait. C'est quelque chose que vous devez comprendre à 

propos de Dieu si vous voulez construire une base de stabilité dans 

votre confiance en Lui. La connaissance que Dieu a de vous sous-tend 

le fondement de sa grâce, qui est l’amour parfait et inconditionnel. Dieu 

donne à ses enfants la grâce, qui est totalement mal servie par nous. 

C'est l'amour parfait de Dieu qui ne peut être comparé à aucun exemple 

terrestre. 

 

«Vous devez mieux comprendre ce qu'est cette grâce et apprendre à y 

marcher pour stabiliser votre confiance en Dieu et sa connaissance de 

vous. Sa grâce vous apprendra qui est vraiment Dieu et vous 

commencerez alors à Le voir tel qu'il est. Sa grâce vous apprendra à 

quel point vous êtes profondément aimé par Lui et vous commencerez à 



vous voir différemment. Sa grâce finira par couler à travers vous comme 

une rivière d'eau, et vous verrez les autres différemment. La 

connaissance que Dieu a de vous et de vos erreurs ne sera pas utilisée 

contre vous à cause de sa grâce, et ce sera sa connaissance de vous 

qui sera utilisée pour vous aider. 

 

«Certaines personnes se demanderaient si s’appuyer trop fortement sur 

la grâce de Dieu rend les chrétiens paresseux ou moins impliqués à 

servir les autres. Si cela se produit, c'est parce qu'ils ne comprennent 

pas vraiment la grâce de Dieu ou l'intendance de sa grâce envers eux. 

Comprendre et vivre par la grâce de Dieu nous permet de le représenter 

de la meilleure façon, car sa grâce coule à travers nous vers les autres. 

C'est Christ pour nous, Christ en nous, Christ à travers nous et Christ 

pour les autres. Si nous arrêtons sa grâce dans notre vie et ne la 

laissons pas couler vers les autres, notre relation avec lui sera entravée 

et nous ne comprendrons pas le but que Dieu nous a donné. C'est 

pourquoi nous devons aller au prochain pilier de fondation et 

comprendre une autre caractéristique importante de Dieu. Il est 

profondément préoccupé par ce qu'il sait de nous et il veut nous aider 

car il est préoccupé. » 

 

Cette pensée de la préoccupation de Dieu a pour moi était 

réconfortante. J'ai continué à partager des versets supplémentaires du 

Psaume 139 avec Gabe qui soulignaient la connaissance complète de 

Dieu par Dieu, de ma naissance à ma mort future et tous les points 

intermédiaires. Au moment où j’ai terminé mes explications sur ce que 



j’avais vu dans les Écritures sur la connaissance que Dieu avait de moi, 

je me demandais comment les écrits de David dans le Psaume disaient 

exactement ce que je ressentais. Il a dit que les pensées que Dieu avait 

à son sujet étaient accablantes, mais précieuses pour lui. J'ai ressenti la 

même chose. C'était une nouvelle sensation étrange même si je ne 

pouvais pas la saisir. Cela m'a donné envie de mieux comprendre Dieu. 

Il y avait encore un sentiment lancinant qui me faisait craindre Sa 

connaissance complète de moi. Je commençais à me demander si cette 

peur que je ressentais à propos de sa connaissance de moi était 

quelque chose que Dieu voulait supprimer. Il devait y en avoir plus qui 

m'aiderait à comprendre comment répondre à cette question. 

 

  



5 Dieu se Préoccupe de Moi 

 

Lorsque Gabe a parlé de bâtir une base de confiance, je n’ai pas 

compris au départ qu’il parlait des traits de caractère de Dieu comme 

fondement dont j'avais besoin. Il me semblait logique que nous ne 

puissions faire totalement confiance à quelqu'un si nous ne le 

connaissons pas suffisamment pour savoir si cette personne mérite 

notre confiance. Pour que j'aille vers Dieu dans et au-delà de mon 

entrée initiale dans ma relation avec Lui, on m'a demandé de lui faire 

confiance de la manière la plus profonde possible. Je ne savais pas où 

Gabe se dirigeait avec le prochain pilier de la fondation dont il parlait, 

mais j'étais intrigué. 

 

Gabe et moi avons fini notre café et notre tarte et il commençait son lent 

mouvement dans le fauteuil à bascule pour continuer notre 

conversation. Il est étrange de voir comment le langage corporel d’une 

personne peut créer diverses réponses chez les autres, comme la peur, 

prudence, alerte, confiance ou paix. Bien que nous puissions lire les 

paroles et les actions de Jésus, nous ne pouvons pas voir le langage 

corporel quand Il parlait. On n'en parle pas beaucoup. Je sais 

seulement par la Bible qu'Il a hypnotisé les gens avec Ses compétences 

en communication et je pense qu'Il a utilisé tous les moyens pour 

atteindre le cœur des personnes qui l'ont vu et entendu - y compris Son 

langage corporel - à condition de vouloir être touché. Il les a invités à 

entrer. Aujourd'hui encore, ses paroles nous invitent à entrer. Il n'est pas 



étonnant qu'un homme qui marchait avec Jésus comme Gabe soit aussi 

un communicateur habile et efficace… mais à sa manière. Gabe m'a 

invité dans sa sagesse, et la façon dont il l'a fait a été de me donner un 

endroit sûr où aller et être conduit aux vérités de Dieu. Cette sécurité et 

la manière détendue de Gabe de communiquer avec moi en disaient 

long sur la façon dont Christ aurait enseigné. 

 

Un autre facteur qui m'a influencé était que je savais que Gabe se 

souciait de mon âme. Il avait un engagement sérieux à me nourrir vers 

une intimité plus profonde avec le Christ. Par conséquent, cela m’a 

vraiment frappé quand il a dit quelque chose qui répondait à la peur 

persistante que j'avais de la connaissance complète de Dieu par Dieu 

quand il a dit: 

 

«Même si cela peut être un choc de comprendre que Dieu peut nous 

connaître si profondément, cela peut aussi être très réconfortant. Il sait 

tout de nous… tout. Ce type de connaissance pourrait être dangereux si 

quelqu'un ne savait pas comment les utiliser. Aucun humain ne pourrait 

assumer la responsabilité de l'utiliser pour ou contre quelqu'un, et cela 

nous effraie de penser que Dieu pourrait l'utiliser contre nous. Par 

conséquent, nous devons revenir à la prochaine caractéristique de Dieu. 

Lisez ce chapitre de la Bible et dites-moi comment cela vous touche. 

Gabe a ouvert sa Bible et s'est tourné vers le Psaume 23 et je l'ai lu. J'ai 

répondu à la question de Gabe et j'ai dit: 

 



«J'ai lu dans ce psaume que le Seigneur est mon berger et sa 

sollicitude pour moi est évidente. Je ne sais pas grand-chose sur les 

moutons et le berger, mais il semble que Dieu est compatissant et c'est 

le point que David faisait valoir. " 

 

Gabe a dit: «Lisons un autre passage pour comprendre quel genre de 

Dieu berger il est, car il y a de bons et de mauvais bergers. Voici ce que 

Jésus a dit de lui-même dans Jean 10:14, et rappelez-vous que Jésus 

est la représentation parfaite de Dieu: 

 

«Je suis le bon berger; Je sais que mes moutons et mes moutons me 

connaissent. » 

 

Gabe a poursuivi: «Comment ressentez-vous que Dieu a cette 

connaissance de vous? Pensez-vous qu'Il utilisera Sa connaissance de 

vous contre vous ou pour votre bien? Pensez-vous que c'est parce que 

vous êtes bon et que vous le méritez, ou comprenez-vous que c'est le 

caractère de Dieu qui fait qu'il se soucie de ce qu'il sait de vous? Sans 

s'arrêter, Gabe a continué à révéler des idées sur Dieu et ses soins 

pour ses brebis. 

 

«Lorsque David a utilisé la métaphore selon laquelle Dieu est un bon 

berger qui prend soin de ses brebis, il n’était pas loin de la vérité sur la 

nature des brebis et des êtres humains étant similaires. Vous voyez, les 

moutons sont autodestructeurs. Ils ne peuvent pas se battre. Ils n'ont 



aucun moyen de se défendre contre les prédateurs. Ils paniquent 

facilement. Ils mangeront l'herbe sous leurs pieds jusqu'à ce qu'il ne 

reste plus rien, puis ils mourront de faim. Ils préfèrent boire de l'eau sale 

et stagnante que de boire de l'eau fraîche et courante parce que cela 

leur fait peur. Ils sont particuliers et se mettent en difficulté parce qu'ils 

s'éloignent par ignorance du berger. Ils sont facilement induits en erreur 

par quelque chose qui semble bon. Ils ne pourraient pas survivre sans 

un berger qui les gère. Tout comme les moutons qui dépendent de leur 

berger pour leur sûreté et leur sécurité, nous dépendons également de 

notre Dieu berger. 

 

Un berger comprend que ses moutons ne peuvent pas se reposer 

sainement s’ils ont peur. Ils tomberont malades ou seront tués à cause 

du stress, des parasites, des prédateurs, de la famine et de bien 

d'autres choses parce qu'ils sont fondamentalement autodestructeurs. 

Ils ont besoin d'un berger car ils ne peuvent pas se protéger. Ils peuvent 

même être tellement chargés d'une épaisse couche de laine et de 

débris que le simple fait de se retourner au mauvais endroit sur un sol 

irrégulier peut les retourner sur le dos et y rester jusqu'à leur mort. Si 

cela se produit, un berger doit trouver ce mouton, le retourner, retirer le 

manteau épais et le mettre en route. Un bon berger doit surveiller ses 

brebis tout le temps pour que ses brebis survivent. Même les mauvais 

bergers le font dans une certaine mesure, car ils perdraient leur revenu 

si les moutons mouraient. Cependant, il y a une différence entre un bon 

et un mauvais berger et vous pouvez la repérer dans les moutons et la 

terre sur laquelle ils vivent. 

 



"Quelle est la différence?" J'ai demandé. 

 

Gabe a répondu: «Je vous dis quoi. Il est trop tard en ce moment, alors 

faisons une petite excursion dans la vallée demain après le petit-

déjeuner. Je vais vous donner quelques exemples d'un bon berger et 

d'un mauvais berger en vous montrant l'état de la terre et les brebis qui 

y vivent. Alors je pense que vous comprendrez mieux ce que David et 

Jésus disaient dans leurs illustrations sur les brebis et les bons ou 

mauvais bergers. 

 

J'avais sommeil après le bon repas. Donc, je n'avais pas besoin 

d’invitation supplémentaire pour aller me coucher. Gabe et moi sommes 

allés à nos chambres séparées et pas longtemps après nous ronflions 

tous les deux. 

 

  



6 Les Bons et les Mauvais Bergers 

 

Le lendemain matin, après le petit-déjeuner, nous avons embarqué 

dans le vieux camion de Gabe et avons parcouru quelques kilomètres 

sur la route qui traversait la vallée. La belle vallée dans laquelle vivait 

Gabe était très diversifiée avec des cultures, du bétail et des fermes de 

moutons, donc c'était une balade pittoresque et agréable pour moi. 

Gabe prit sa grande Bible avec lui, et je savais que ma leçon 

continuerait à utiliser des écritures pour renforcer un point qu'il ferait 

valoir. Gabe était toujours préoccupé par le fait que ses conseils 

seraient baignés de vérités bibliques. Après avoir parcouru quelques 

kilomètres, il prit une route de gravier hors de la route principale et 

repartit vers les contreforts des montagnes. À quelques kilomètres sur la 

route, il s'arrêta sur le bord de la route et arrêta le camion. Il sortit du 

camion et je l'ai suivi. Alors qu'il s'appuyait contre le capot du camion, il 

regarda le terrain. Le terrain avait deux pâturages qui ont été disséqués 

par une clôture qui divisait les propriétés. 

 

Il y avait des moutons dans les deux pâturages. 

 

Gabe a commencé, "Je veux que vous preniez votre temps et que vous 

regardiez bien les pâturages et les moutons qui s'y trouvent et que vous 

me disiez quelle est votre impression." 

 



Je pouvais dire que le terrain était similaire en terrain et ainsi de suite. Il 

n'y avait pas de différence évidente dans les pâturages en raison d'un 

manque d'eau et de soleil, ou de différences dans les conditions du sol. 

Mais un côté de la clôture poussait de l'herbe riche et luxueuse et les 

moutons étaient pleins de laine. Ils semblaient en bonne santé, heureux 

et détendus. Les autres pâturages étaient clairsemés en herbe et les 

moutons semblaient maigres et agités. Ils semblaient insalubres. J'ai dit 

à Gabe mon impression et lui ai demandé pourquoi il y avait une 

différence. 

 

Il dit: 

 

«Le terrain que vous regardez appartenait autrefois à deux frères. Ils 

étaient tous les deux de bons bergers. Ils ont travaillé la terre en 

défrichant les arbres et en plantant et en cultivant la meilleure herbe de 

la vallée. Quand ils ont obtenu la bonne terre, ils ont amené des 

moutons. Tout comme la terre, ils ont fait beaucoup d'efforts pour élever 

les meilleurs moutons de la vallée. Ils prenaient soin de la terre et des 

moutons de la même manière. Le troupeau a reçu tout ce dont il avait 

besoin, en particulier beaucoup de surveillance des moutons et 

également la terre. En conséquence, pendant de nombreuses années, 

de bons bénéfices ont été réalisés par les deux frères. 

 

Plusieurs années plus tard, à la mort des frères, la terre a été partagée 

entre les deux familles. Une part est allée au fils d'un des frères. L'autre 



pièce a été vendue à un homme de la ville qui aimait l'idée de posséder 

des moutons et de la terre, mais ne savait rien de leur élevage. Par 

conséquent, il a embauché quelqu'un pour s'occuper des moutons et de 

la terre. Avant longtemps, le propriétaire a perdu tout intérêt et les 

moutons étaient complètement dépendants du loueur. Selon vous, 

lequel des pâturages et des moutons est supervisé par le fils et lequel 

est celui qui a été embauché? » 

 

Il était évident qu'il y avait une différence. Il s’est avéré qu’un pâturage, 

les moutons et la terre étaient surveillés par quelqu'un qui savait ce qu'il 

faisait et qui se souciait des moutons. Les autres terres et les moutons 

semblaient négligés et la personne qui les surveillait ne s'y intéressait 

guère. J'ai supposé que la propriété saine et les moutons étaient 

supervisés par le fils. Gabe a déclaré: "C'est assez évident, n'est-ce 

pas, que nous pouvons repérer un berger qui prend soin de ses 

moutons?" 

 

Gabe est ensuite allé à sa Bible et m'a fait lire dans Jean 10 des versets 

sur un bon berger et un mercenaire. Il m'a demandé de repérer la 

différence et de lui dire mes pensées. 

 

«J'ai lu dans Jean 10:11 qu'un bon berger donnerait sa vie pour ses 

brebis. Une main engagée s'enfuirait en cas de danger. Cela laisserait 

ses moutons seuls et vulnérables. Au verset 13, il est dit que l'homme à 

gages court parce qu'il ne se soucie pas des moutons. » 



J'ai signalé quelque chose d'autre que j'ai vu dans l'Écriture. «J’ai aussi 

lu que les brebis connaissent la voix d’un bon berger. Ainsi, il ne fait 

aucun doute que les brebis font confiance au bon berger parce qu'elles 

sentent qu'il les aime et qu'il veut le meilleur pour elles. » 

 

Gabe a dit: «Ces choses sont vraies, et c'est grâce à cette confiance 

dans le bon berger que ses brebis sont bien. Pour prendre soin des 

moutons et assurer leur santé, les terres sur lesquelles ils vivent doivent 

également être entretenues et protégées. Pour cette raison, le bon 

berger déplace les moutons, afin qu'ils ne mangent pas trop un 

pâturage. S'il ne le faisait pas, ils dépouilleraient la terre de son herbe et 

de sa nutrition, et le résultat ressemblerait à cette terre et à ces 

moutons. »  Gabe a pointé du doigt la terre du salarié quand il dit cela. 

 

Gabe désigna ensuite les deux pâturages et dit: «Nous pouvons voir 

qu'il y a une différence entre les deux pâturages. L'un est riche en herbe 

et l'autre a été endommagé parce que les moutons l'ont surpâturé. Il est 

évident que le surveillant des moutons du pâturage endommagé est le 

loueur. Déplacer les moutons crée plus de travail pour un berger, car il 

doit être parmi eux pendant qu'il les dirige. Cela nécessite qu'il soit 

impliqué dans le déménagement. Il doit être avec eux pendant ce 

déménagement et cela demande son attention et un effort 

supplémentaire. Soi-disant en passant, les moutons seront plus 

facilement émus par le bon berger car ils connaissent sa voix, et ils 

savent qu'il prend soin d'eux. Ils suivent rapidement sa voix car ils la 

connaissent. Ils font confiance à sa voix car ils lui font confiance. Les 



chrétiens sont beaucoup comme ça. Plus nous sommes proches de 

notre berger et plus nous connaissons sa voix, plus il nous est facile 

d'accepter le changement et de le suivre. 

 

Gabe a changé de sujet. «Avez-vous noté comment les moutons étaient 

agités dans le pâturage du mauvais berger? C'est parce qu'ils sont 

dérangés par des insectes qui pénètrent dans leurs yeux et leurs 

narines. Voyez-vous les moutons du bon berger agités? J'ai dit non. 

Gabe a expliqué: «C'est parce que le bon berger les a traités avec une 

pommade qui les protège des insectes irritants. Le mauvais berger ne 

traite pas ses moutons car il ne se soucie pas d’eux. Qu'est-ce que cela 

vous dit? 

 

J'ai répondu: «Cela me dit que le bon berger connaît tous les besoins 

de ses moutons et qu'il prend soin d'eux. Il veille sur eux, même s’ils ne 

comprennent pas ce qui se passe. Il les aime - et c'est la différence 

entre les deux bergers. 

 

"Bien dit. Maintenant, comment Jésus s'est-il décrit? 

 

«Il a dit qu'Il était le Bon Pasteur.» 

 

«Croyez-vous cela?» Demanda Gabe. «Croyez-vous que Jésus soit le 

bon berger?» J'ai hoché la tête affirmativement. Il a ensuite demandé: 



«Croyez-vous qu'Il soit votre Bon Berger? Croyez-vous qu'Il vous 

supervise et veille sur vous parce qu'Il vous aime, ou croyez-vous qu'Il 

soit un mercenaire et ne se soucie pas de vous? Ce que vous croyez à 

propos de Dieu à ce stade sera le prochain pilier de base pour mieux 

connaître Dieu. Il sera placé à côté de la connaissance que Dieu a de 

vous, et ces piliers reposent toujours sur le fondement de la grâce de 

Dieu envers vous. Voyez-vous la connexion?" 

 

Sans attendre ma réponse, Gabe est allé à la vérité de ce que j'avais 

besoin de comprendre. «Si vous ne savez pas que Dieu se soucie de ce 

qu'il sait de vous, vous aurez peur de lui. C'est pourquoi vous avez peur 

de sa grande connaissance de vous en ce moment. Vous ne 

connaissez pas la vérité profonde de son cœur et de son amour pour 

vous. Vous ne le comprenez pas, et c'est pourquoi vous avez du mal à 

lui faire vraiment confiance. Dieu vous a envoyé son Fils Jésus pour 

vous montrer à quoi il ressemble. Mais malheureusement, vous le 

regardez à distance, comme s’il ne se souciait pas de vous. Vous ne 

devez pas le voir comme le berger mercenaire. Vous devez accepter ce 

qu'il vous a montré sur lui-même et embrasser son amour pour vous. 

Vous ne pouvez pas aller plus loin pour le comprendre, l'aimer et 

ressentir son amour pour vous si vous n'acceptez pas cette vérité que 

Jésus vous a révélée. Il est votre bon berger et il prend soin de vous! 

Accepterez-vous ce fait et accepterez-vous cette vérité dans votre 

fondation? » 

 



C'était comme une gifle d'être frappé par une comparaison aussi 

convaincante des deux bergers et de la compréhension que Jésus a 

révélée sur lui-même. J'ai ressenti une étreinte aimante, presque 

comme si j'étais pris par mon berger et amené dans ses bras. Les 

larmes ont commencé à couler sur mes joues quand j'ai compris la 

réalité de la façon dont Jésus me regardait. Gabe a vu mes larmes et a 

mis son bras sur mon épaule et a dit: «Je connais ce sentiment, mon 

fils. Il est bouleversant d'entrer en contact avec l'amour de Dieu pour 

nous, un amour que nous ne savions pas qu'Il a pour nous. Vos larmes 

de réalisation me montrent que Dieu vous construit une fondation pour 

vous aider à mieux le connaître. Il y aura d'autres piliers que nous 

ajouterons. Jusqu'à ce que je les partage, il pourrait être bon pour vous 

d’étudier en détail ce qui vous a été montré jusqu'à présent. »  Avec 

cette déclaration, Gabe et moi sommes retournés à la ferme. Il y avait 

encore beaucoup de lumière du jour. Quand nous sommes arrivés à sa 

ferme, je suis descendu au trou de pêche derrière la maison de Gabe 

pour passer du temps à prier. 

 

  



7 La Réalité de la Grace de Dieu 

Pénètre 

 

En m'installant près du ruisseau de montagne qui traversait la propriété 

de Gabe, j'ai essayé d'absorber ce qui m'avait été montré. Les poissons 

travaillaient l'eau, remontant à la surface pour attraper un insecte 

nouvellement éclos qui était tombé sur l'eau. J'aurais aimé avoir ma 

canne à mouche. Cependant, j'étais là pour une autre raison qui était 

bien plus importante que la pêche. Je voulais étudier en détail ce que 

j'avais appris plus tôt dans la journée. Le fait est que j'étais 

glorieusement confus. 

 

J'étais comme la plupart des gens en ce sens que je vivais de mes 

expériences; et en conséquence, j'étais plutôt cynique et j'avais besoin 

de preuves. J'avais grandi en pensant que je ne pouvais rien obtenir 

pour rien. Personne ne pouvait mieux prendre soin de moi que moi. La 

seule façon de vie est celle que je m’étais faite. Si je voulais quelque 

chose, je devais sortir et le faire moi-même. J'étais maintenant 

profondément secoué d'entendre que je suis aimé sans condition et que 

quelqu'un connaît mon a besoin de mieux que moi. J'ai été mis au défi 

d'entendre qu'il y a quelqu'un qui prend soin de moi mieux que mes plus 

chers êtres chers, y compris moi-même. J'ai adoré entendre ça. Mais 

pour saisir ces choses, je devrais avoir confiance en un Dieu invisible, 

faire l'expérience de la réalité de toutes les choses mentionnées. J'étais 



ébranlé à cette idée. Si ce n’était pas pour un homme que je respectais 

beaucoup et qui me livrait ce défi, j'aurais couru hors de la vallée le plus 

vite possible. Il y a quelque chose dans la crédibilité d'une personne 

d'expérience qui partage des choses comme Gabe l'a fait avec moi. Je 

pouvais voir que ce qu'il partageait était la réalité, et sa vie en était un 

témoignage vivant. 

 

Je voulais croire ce qu'on m'avait dit. Je n’avais jamais eu quelque 

chose qui résonnait aussi profondément et harmonieusement dans mon 

cœur que ces choses sur l’amour de Dieu pour moi. «Est-ce que ça 

peut vraiment être comme ça?» J'ai demandé, comme je me suis 

surpris à dire à haute voix la chose à laquelle je pensais. Dieu peut-il 

être si attentif à moi et m'aimer ainsi? Si je crois que l'Écriture est 

vraiment inspirée de Dieu et a été donnée pour l'enseignement, la 

réprimande, la correction et la formation à la justice comme mentionné 

dans 2 Timothée 3:16, est-ce que je ferai confiance à ce qui a été écrit 

et permettrai-je de m'assurer? On m'a dit que Jésus est le Chemin, la 

Vérité et la Vie. Je l'ai lu dans la Parole inspirée de Dieu. J'ai fait le 

choix de croire cela à son sujet. C'est le point d'entrée de base vers 

Dieu et je l'ai pris. Mais Gabe a souligné dans les Écritures qu'il me 

manquait plus. Il m'a montré des choses que je n'avais pas lues ou avec 

lesquelles je n'avais pas de lien, même après des années de chrétienté. 

Il s'agissait de connaître Jésus, mais pas vraiment de le connaître. Je 

devenais très mal à l'aise avec ma croyance confortable. J'ai aussi senti 

un espoir grandir en moi. C'était comme si un fardeau auquel je m’étais 

accroché toute ma vie m'était enlevé. Je ne savais pas ce que c'était. Si 

je le faisais, pourrais-je finalement le lâcher ? 



En réfléchissant à ces questions, une image de l'inscription que j'avais 

lu sur les portes de la Chambre Intérieure dans mon rêve qui disait: 

«Celui qui entre dans cette Chambre doit le faire par abandon personnel 

et confiance absolue», m'est venue à l'esprit. Je me suis souvenu de la 

peur que j'avais ressentie la première fois que je l'ai regardée. Cette 

peur revenait, alors que je considérais la réalité de ce qu'on me 

demandait de faire. Dès que la peur m'est venue, la leçon que j’avais 

reçue ce jour-là sur la grâce de Dieu pour moi et sa connaissance et ses 

soins pour moi m’assurait qu’il y avait une réponse à la peur que je 

ressentais. Je devais me délivrer de mes peurs à Dieu. Je le savais. 

Mais je devais les libérer en lui faisant davantage confiance. C'était le 

conflit en moi quand je suis rentré chez Gabe. Gabe avait mentionné 

qu'il y avait plus de piliers de base. J'étais prêt à entendre ce qu'ils 

étaient. 

 

  



8 Dieu a Promis 

 

Gabe était en train de cuisiner sur « Old Bessie » (le vieux poêle) quand 

je suis entré dans sa cuisine. C'était la cuisine traditionnelle excellente 

de la ferme qui était simple mais toujours bonne et copieuse. Pendant 

qu'il remuait le jambon et les haricots qu'il cuisait, je lui ai posé une 

question: 

 

«Gabe, j'ai réfléchi aux choses que nous avons partagées sur le 

caractère de Dieu. Je crois qu’elles sont vraies, même si je dirai que je 

ne comprends pas l’intégralité de la grâce de Dieu. » Gabe a répondu 

en demandant: 

 

«Savez-vous pourquoi il est important d'établir dans votre esprit que 

votre relation avec Dieu se fait par sa grâce envers vous? C'est un 

rappel constant qu'Il a initié votre relation avec Lui. Il vous a choisi et 

vous a adopté dans sa famille. Vous êtes venu dans sa famille en tant 

qu'orphelin du monde et êtes devenu un fils. Vous êtes maintenant un 

héritier conjoint avec Jésus-Christ et un membre de la famille de Dieu. Il 

vous a choisi - vous ne l'avez pas choisi. Ne soyez jamais confus en 

pensant que c'est parce que vous êtes allé vers lui, que vous l'avez 

trouvé et que vous avez gagné son amour. Il vous a aimé avant que 

vous ne le connaissiez et vous a invité à le rejoindre. Par la foi, vous 

avez accepté son invitation. À ce moment-là, vous avez obtenu les 



droits de filiation. Mais vous vous considérez toujours comme un 

orphelin. C'est commun avec nous tous qui commençons notre relation 

avec Lui. Mais cet état d’orphelin ne doit pas subsister. 

 

«Votre point de vue actuel vous dit que vous devez combattre le monde 

pour survivre. Il est motivé par la peur. Ce point de vue fait penser à de 

nombreux chrétiens que la souillure de leur ancienne vie n'est jamais 

emportée, même s'ils sont sauvés et pardonnés par Dieu. Ils ne peuvent 

tout simplement pas croire qu’ils peuvent recevoir quelque chose sans y 

travailler. Oh, ils peuvent connaître la théologie et diront qu'ils croient 

que leurs péchés sont pardonnés. Ils diront que Dieu leur a donné un 

amour inconditionnel et un pardon complet. Mais la vérité sur la façon 

dont ils se voient vraiment montre quand ils trébuchent et tombent et 

tentent de récupérer. Si leur compréhension de sa grâce est confuse, 

cela montrera qu'ils sentent qu'ils doivent travailler leur chemin pour que 

Dieu les aime à nouveau. Cette confusion les tient à distance, car ils ne 

se permettent jamais d'accepter pleinement d'être purifiés par la 

repentance et le pardon de Dieu. Je vois cela en vous, et c'est pourquoi 

vous avez du mal à rester cohérent dans votre marche avec Christ. 

Vous vous tenez loin, car vous vous sentez indigne. 

 

«Pourquoi ça, Gabe? Pourquoi est-ce que je fais ça? » 

 

«C’est parce que vous ne pouvez pas imaginer un amour et une relation 

qui peuvent être comme l’amour de Dieu pour vous. C'est vrai pour 



nous tous. Nous devons nous adapter à partir de nos anciennes 

perspectives que la vie nous a données avant que Dieu ne nous adopte 

dans sa famille. 

 

J'ai demandé: «Gabe, est-ce que vous vous battez encore avec le vieil 

homme que vous étiez avant que Christ ne vienne en vous?» De mon 

point de vue, je pensais qu'il avait tout en main, alors j'ai été surpris 

quand il a dit: «Il veut relever sa vieille tête laide de temps en temps. Je 

suppose que c'est une bataille de toute une vie de ne pas penser 

comme le monde et de permettre à certaines de mes anciennes 

expériences de refaire surface. Ce monde est plein d’occasions de 

ramener des souvenirs douloureux. Quand ça refait surface, je dois 

avoir un atout pour me retirer et jouer quand je commence à penser 

comme un orphelin. 

 

«Quel est cet atout, Gabe? 

 

«C'est un simple rappel que Dieu m'aime au-delà de ma compréhension 

et Il m'a honoré dans Sa famille. Il veut que je me voie comme il me voit 

et permette à Sa perspective de moi d’être ma perspective de moi. C'est 

le rappel constant que je dois avoir pour combattre l'esprit orphelin. 

 

«Comment Dieu vous voit-il? Que pensez-vous que sa perspective est? 

 



Gabe a fait une pause et m'a regardé avec un scintillement dans les 

yeux et a dit: «Je pense qu'il m'aime bien. Un sourire s'est alors formé, 

montrant ses dents étincelantes lorsqu'il a dit: «En fait, nous sommes 

amis. Il ne m'a pas seulement honoré de son amour. Il m'a également 

honoré de son affection. Je pense qu'Il me voit comme Son ami. Je sais 

qu'Il est à moi. Mieux que cela, je suis son fils et il est mon papa 

céleste. Je pense que c'est aussi sa vision de moi. 

 

Je pouvais voir que Dieu et Gabe étaient amis, et son image de lui-

même était motivée par cette croyance. Je ne pense pas qu’un orphelin 

puisse garder son ancienne perspective de son ancienne vie s’il était 

convaincu que son père adoptif le regardait comme Gabe l’avait décrit. 

J'ai pu voir que la grâce est totale et complète et qu'elle doit être un 

rappel qui est essentiel pour comprendre le point de vue de Dieu sur 

nous. La grâce est aussi la main de Dieu pour nous conduire plus 

profondément dans notre relation avec lui et dans une vie qui ressemble 

davantage à Jésus. 

 

Après avoir mangé le simple repas de jambon, haricots et pain de maïs, 

Gabe et moi sommes allés à nos chaises basculantes sur le porche. 

Gabe m'a fait comprendre qu'il y avait un autre pilier de ma fondation à 

découvrir. Pour que je puisse visualiser ma fondation, Gabe me rappela 

qu'en plus de la grâce de Dieu pour moi se trouve un fait fondateur de 

sa connaissance de moi. Comme sa grâce, la connaissance de Dieu est 

également complète. Il sait tout de moi. La connaissance que Dieu a de 

moi est un fait fondamental que Dieu se soucie de ce qu’il sait de moi. Il 



est mon Berger. Il connaît ma condition à tout moment. Le Bon Pasteur 

connaît les besoins et la condition de ses moutons et il prend soin d'eux. 

Son soin est complet, car il est fondé sur son caractère de grâce. J'ai pu 

voir comment chaque attribut de Dieu complète tous ceux qui suivent. 

Gabe me donna alors une vision d'un autre pilier de ma fondation que 

j'avais besoin de comprendre. Ce pilier m'a révélé le Dieu nourricier et 

volontaire que je ne connaissais pas encore. 

 

  



9 La Volonté de Dieu 

 

Alors qu'il se balançait dans sa chaise, Gabe déclara : «Le prochain 

pilier de fondation révélant un autre aspect du caractère de Dieu est un 

fait que Dieu a révélé qu'il est prêt à s'impliquer dans les choses qu'Il 

sait et se soucie de nous. Considérez le bon berger. Et s'il connaissait 

l'état de ses moutons et qu'il se souciait profondément d'eux, mais qu'il 

ne voulait pas les aider dans les problèmes dans lesquels ils se 

trouvent? Serait-il vraiment un bon berger? N'est-ce pas là une 

caractéristique du mauvais berger qui ne se soucie pas de ses 

moutons? Souvenez-vous que Jésus a dit qu'il est le bon berger et qu'il 

fait ce que font les bons bergers. Regardons une Écriture pour le voir. »  

Après avoir dit cela, il me demanda de me tourner vers Ésaïe 46: 4–13 

et de le lire. J'ai ouvert ma Bible de la Bonne Nouvelle et lu le verset 4: 

 

«Je resterai le même jusqu’à votre vieillesse et je vous soutiendrai 

jusqu’à vos cheveux blancs.  C’est moi qui vous ai soutenus, et je 

vous porterai, oui, je vous soutiendrai |e vous délivrerai. » 

 

Gabe se pencha en arrière et demanda: «Qu'est-ce que cela vous 

promet et comment cela vous affecte-t-il?» 

 



J'ai réfléchi au verset et à la question. Je lisais des paroles de Dieu lui-

même qu'il avait données dans ses écritures. Dieu faisait une promesse 

dans ce verset. Immédiatement, un flot de pensées et de questions 

m'est venu à l'esprit pendant que je réfléchissais aux choses qu'on 

m'avait enseignées sur Dieu ce jour-là. Est-ce que je crois que Dieu 

garde Ses promesses? Si je le crois, alors quel réconfort sa promesse 

me donne-t-elle? On me dit que Dieu Lui-même prendra soin de moi. Sa 

promesse pour mes soins est toujours présente et dans le futur. Il est 

prêt à prendre soin de moi, même dans ma vieillesse. Il a dit qu'Il ne me 

délaissera jamais ni ne m'abandonnera pas. Dans chaque situation 

dans laquelle je me trouve, que ce soit quelque chose dans laquelle je 

me suis fourré ou un piège tendu sur mon chemin, Dieu est là, prenant 

soin de moi et prêt à s'impliquer. On m'a promis que Dieu me sauvera. 

Comme un mouton échoué qui a été abattu à cause du poids lourd de la 

laine et des débris qui mourra sûrement à moins que le bon berger ne le 

soulève et le sauve, on me promet que mon Bon Pasteur connaît ma 

condition et qu'Il me sauvera. Ses yeux sont sur moi. Il veille sur moi 

comme le bon berger veille sur son troupeau. Comme des moutons qui 

ne peuvent pas se défendre contre les prédateurs qui les pourchassent, 

on me promet que mon Bon Pasteur bloque leur chemin vers moi avec 

sa propre vie. En réfléchissant aux caractéristiques des moutons, j'ai pu 

voir pourquoi j'agis tellement comme eux et j'ai besoin d'un bon berger. 

Jésus-Christ est ce bon berger pour moi. Je n’ai simplement pas 

compris l’intégralité de la grâce de Dieu envers moi et ce que j’ai reçu 



lorsque j’ai cru pour la première fois. Son amour est complet et j'ai 

toutes les raisons de lui faire confiance. Il est complètement digne de 

confiance et j'ai besoin de lui pour me guider afin que je puisse être 

amené à devenir l'homme qu'il veut faire de moi. Après avoir réfléchi à 

ces pensées, j'ai répondu à Gabe au sujet des promesses que j'avais 

lues dans le verset et j'ai ensuite expliqué comment cela m'avait 

impacté. «Gabe, quelque part dans mon passé, j'ai appris la loi de 

cause à effet. Fondamentalement, il dit que pour chaque effet, il y a une 

cause et pour chaque cause, il y a un effet. Quand j'ai lu le verset et y ai 

réfléchi, j'ai pu voir cette règle se concrétiser. 

 

"Comment?" Demanda Gabe. 

 

«Ce sont de grandes promesses que Dieu a faites dans ce verset. La 

question est: est-ce que je les crois? C'est là que la règle de cause à 

effet apparaît. Si je crois ces promesses sont vraies et si je crois 

qu'elles me sont données pour m'assurer, alors les effets en seront la 

paix, le courage, le repos, la joie, la sécurité et le but. Mais je dois croire 

que Dieu tient ses promesses et qu'il est digne de confiance, afin de 

faire confiance à ce qu'Il dit qu'Il fera. Donc, je dois faire confiance à 

Dieu pour recevoir ces choses. Je suis mis au défi de faire passer ma 

théologie de la théorie à la réalité pour réaliser l'effet que donne les 

promesses. Cette paix et les autres choses deviendront une réalité dans 



ma vie, si je crois ces choses au sujet de Dieu et de ses promesses et si 

je dépends d’elles. » 

 

«Donc, cela dépend de votre confiance en Dieu afin que vous puissiez 

avoir confiance en Ses promesses. Est-ce correct? » 

 

J'ai répondu à Gabe par un oui. «Quelle est la cause et effet si vous ne 

faites pas confiance à Dieu? » Demanda Gabe. 

 

«Ensuite, je dois conclure que ma vie et ceux dont je prends soin ne 

seront en sécurité que si je peux y arriver», ai-je répondu. «Je devrais 

être vigilant à tout moment. Il faudrait que je connaisse toutes les 

situations qui pourraient survenir, si je veux me prémunir contre tout 

danger. J'aurais besoin de connaître la condition de mes proches à tout 

moment, si je veux être leur protecteur. J'aurais besoin de connaître 

tous les tenants et aboutissants de l'économie pour éviter un désastre 

financier. J'aurais besoin de connaître tous les modèles 

météorologiques pour éviter de graves tempêtes. J'aurais besoin de 

connaître le conducteur ivre sur la route devant moi pour éviter un 

accident. Je dois savoir tout ce qui est nécessaire à la vie, à mon avenir, 

à toutes mes préoccupations et à un avenir inconnu. » 

 

«Que pouvez-vous en conclure?» Demanda Gabe. 

 



«Il m'est impossible de faire toutes ces choses. Par conséquent, je dois 

conclure que le contrôle total de ma vie est une illusion pour moi ou 

pour tout autre être humain. Nous n'avons ni la capacité ni la capacité 

de tout savoir et de se prémunir contre toutes les possibilités. La cause 

et l'effet de la réalisation de cette condition désespérée créent soit de la 

peur en moi, soit un besoin de distraction pour m'en éloigner. 

Cependant, plus je vieillirai et plus je porterai de responsabilités, plus je 

deviendrai craintif. Il n'y a pas de distraction à cela, car c'est la réalité. 

Je peux déjà voir cela dans mon avenir, grâce à la règle de cause à 

effet. » 

 

« En d'autres termes, » dit Gabe, « vous voyez la réalité qu'aucune paix 

et sécurité réelles pour votre vie et votre âme ne peuvent être trouvées 

par vos propres moyens ou par les moyens du monde. La photo de ces 

moutons qui ont été harcelés par les insectes volants qui les ont 

maintenus agités est une image d’une âme qui ne connaît pas Jésus 

comme son Bon Pasteur. Il y a un monde de harcèlement et d'insécurité 

qui envahira notre vie, pour le reste de notre vie. Nous pouvons avoir de 

courtes périodes où il ne semble pas y avoir de tempête dans notre vie. 

Mais attendez, car l'une se prépare et arrive. C'est juste une question de 

temps. Les enfants de Dieu auront leurs tempêtes et leur bateau sera 

secoué comme tout le monde. Mais Jésus est dans le bateau avec 

nous, et Il calme les tempêtes. Il connaît la condition de notre vie, il se 



soucie de ces conditions et il est prêt à s'impliquer dans ces conditions 

avec nous. Est-ce que vous voyez la connexion? » 

 

Je pouvais voir que Gabe m'aidait méthodiquement à raisonner à 

travers les Écritures les défis, les fausses solutions et les vraies 

solutions. Oui, mes yeux s'ouvraient et les points étaient connectés. 

Comme un chirurgien qualifié, Gabe avait été directement confronté au 

problème de mon manque de confiance et il était exposé. L'illusion que 

ma vie était sous mon propre contrôle devait être affrontée et 

supprimée, et remplacée par la réalité que j'avais reçu toutes ces 

choses que je désirais et que je ne pouvais obtenir pour moi-même. 

L'espoir que j'avais trouvé était parce que je réalisais maintenant que le 

caractère de Dieu est le fondement de ses promesses, et ses 

promesses sont claires que sa grâce est suffisante pour ce à quoi je 

vais faire face à tout moment de ma vie. Son caractère m'assure que je 

peux lui faire confiance. Son caractère, sa grâce et ses attributs sont la 

base solide dont Jésus parlait. La cause et l'effet d'apprendre à 

connaître ces choses à son sujet m'ont convaincu que j'étais presque 

prêt à lâcher prise et à lui faire absolument confiance. Cependant, il y 

avait encore quelque chose qui me retenait qui devait être adressée. 

 

«Gabe, vous avez évoqué un esprit orphelin. Voulez-vous m'en dire 

plus à ce sujet? Je pense que quelque chose me retient de prendre ce 



que Dieu m'a donné gratuitement. » J'ai posé cette question parce que 

Gabe l'avait mentionné à plusieurs reprises. 

 

«Je vous en parlerai plus tard, car cela vous aidera à voir ce qui pourrait 

vous retenir. C’est la même chose pour beaucoup de gens. Alors, ne 

vous découragez pas. Avant de partager cela, vous devez comprendre 

qu’il existe un autre pilier fondamental dans le caractère de Dieu qui 

peut faire possible toute solution pour toutes les situations impossibles, 

à moins que nous nous mettions en travers. Vous devez savoir et croire 

qu'Il a le pouvoir de faire tout ce qui doit être fait pour vous. Il est 

omnipotent. Cependant, même si cela est vrai à son sujet, il y a des 

choses que nous pouvons faire qui peuvent faire obstacle à ce qu'Il veut 

et peut faire pour nous. Nous pouvons, en fait, devenir notre pire 

ennemi en empêchant l’aide de Dieu de venir à nous. Le dernier pilier 

fondamental est la capacité incomparable de Dieu d'accomplir ce qu'il 

désire en notre nom. 

 

 
  



10 L’Incomparable Capacite 
Entravée de Dieu 

 
 

Gabe poursuivit: «Jusqu'à présent, il vous a été révélé dans les 

Écritures que Dieu sait tout de vous. Sa capacité de savoir des choses 

sur vous est inconcevable. Aucun esprit ou mémoire qui n’ai jamais 

existé sur terre peut se comparer avec Sa connaissance détaillée et 

intime de vous. 

 

«Pour certains, cette connaissance que Dieu a d'eux est effrayante, car 

ils se rendent compte qu'ils ne peuvent pas cacher leur péché à Dieu. À 

titre d'exemple, la première chose qui est entrée dans l'esprit de 

l'humanité après avoir péché a été d'essayer de se cacher de Dieu, 

comme Adam et Eve l'ont fait dans le jardin d'Eden. Nous essayons 

toujours de cacher nos pensées et nos actions à Dieu. Mais c'est futile. 

Comment pouvons-nous cacher quoi que ce soit à Celui qui nous a 

formés, qui veille sur nous, qui connaît nos pensées et sait ce qui nous 

attend? Il connaît chaque tournant de la route qui nous attend. Il nous 

connaissait quand nous avons été formés dans le ventre de notre mère, 

quand nous sommes nés, et tous nos jours à venir jusqu'à notre mort. 

C’est une information effrayante à moins qu’elle ne soit associée à la 

compassion de Dieu. Avec la connaissance de Dieu jointe à la 



compassion de Dieu, nous voyons un Dieu aimant et attentionné qui 

veut utiliser sa vaste connaissance et sa compassion pour nous bénir. 

 

«Il s'est appelé le Bon Pasteur. Certaines personnes ne comprennent 

pas que les bergers n'étaient pas un équipage glamoureux à l'époque. À 

l'époque de Jésus, les bergers appartenaient à la classe économique 

inférieure. Peu d'emplois auraient été aussi subalternes que celui d'un 

berger. C'était un travail dur et sale. C'était constant. C'était isolant. 

C'était, à bien des égards, non respecté en tant que profession, et 

Jésus s'est comparé à un berger. Cela parle-t-il à votre cœur comme au 

mien? 

 

«D'une certaine manière, cette perspective de soi que Jésus avait me 

fait l'aimer et l'apprécier davantage, parce que je me rends compte qu'il 

a envahi toutes les classes de personnes pour élever les opprimés et 

les sobres vers l'orgueil. Jésus était l'égaliseur des hommes, des 

femmes, des enfants, des malades, des exclus et des pauvres. Son 

amour et sa compassion n'avaient pas de limites. Il n'a pas marché au 

rythme du tambour des traditions ou de fausses religions ou normes 

sociales. Il a donné de l'espoir aux gens à l'époque et il donne de 

l'espoir aujourd'hui, car il est celui qui donne l'espoir. Jésus est un roi, le 

roi, qui a déposé sa couronne et est venu nous donner l'espoir pour 

l'avenir. Il est venu en tant que serviteur et Il s'est identifié avec la plus 



basse des professions pour atteindre chaque personne, quelle que soit 

sa situation, et les élever vers Lui. 

 

«Comme un berger qui aime un agneau nouveau-né et l'enveloppe 

dans une couverture pour l'aimer et le protéger, Jésus nous élève pour 

nous aimer et nous protéger. Il fait cela parce que, comme sa 

connaissance est inconcevable, sa compassion ne peut pas non plus 

être comparée à tout ce que nous avons à jamais connu. Pour 

comprendre Dieu, nous devons nous vider de toutes les comparaisons 

terrestres et Le voir tel qu'il est. Alors nos yeux sont ouverts sur qu’il est 

et ce qu'il est pour nous. 

 

«Dieu nous a révélé par les noms qui lui sont attribués qu'il est 

omnipotent. Qu'est-ce que ça veut dire? Cela signifie qu'Il est illimité en 

puissance et en capacité. Il a parlé et séparé la lumière des ténèbres. Il 

a parlé et séparé la terre de l'eau. Il a créé tout ce qui marche, rampe ou 

nage. Sa création déclare sa gloire, et nous la saurons si nous la 

regardons et la voyons. 

 

«Il nous a dit que notre foi en lui déplacera des montagnes. Il nous a 

montré que sa puissance invitera un ami de sa tombe et que cet ami 

obéira, car Jésus a le pouvoir sur la mort. On nous dit que tous nos 

besoins nous seront fournis selon les richesses de Dieu, car il possède 

les trésors du ciel. Il a les ressources et le cœur pour nous le donner. La 



puissance de Dieu peut encore irriter les vagues et calmer les tempêtes 

menaçantes dans notre vie, si nous cherchons son aide. Je pourrais 

continuer encore et encore sur ce que la puissance de Dieu peut 

accomplir. Il est illimité et disponible pour nous. » 

 

Après ces mots enthousiastes, Gabe fit une pause. La brève pause m'a 

amené à repenser les choses qu'il venait de dire sur les capacités de 

Dieu. Après quelques minutes, Gabe prononça sa prochaine déclaration 

qui a martelé pourquoi nous ne voyons parfois pas l'aide de Dieu dans 

notre vie même si nous le demandons. Gabe dit: 

 

«Aussi puissante que soit la capacité de Dieu, il peut être entravé ou 

limité dans sa capacité à nous aider. Nous pouvons nous opposer à son 

aide et ne pas recevoir ce qu'il veut nous donner. Quelle honte que 

nous nous blessions quand nous faisons cela. Dieu est capable. La 

question est… est-il capable dans notre vie? Empêchons-nous son 

aide? » 

 
  



11 L’Enlèvement des Obstacles 
 
 

Gabe venait de m'aider à voir la puissante et insondable capacité de 

Dieu. J'étais maintenant surpris que Dieu puisse être gêné par tout ce 

qu'Il voulait faire. Cela ne me semblait tout simplement pas compatible 

avec ma perspective à son sujet. Par conséquent, j'ai demandé: «Je ne 

comprends pas comment cela peut arriver. Cela semble dire que Dieu 

n'est pas aussi puissant que je le pensais. Comment peut-il être 

entravé? 

Le vieil homme a ouvert sa Bible à l'Évangile de Marc et a lu les versets 

4-5 du sixième chapitre. 

« Et Jésus leur dit,  ‘Un prophète n'est pas sans honneur, sauf dans sa 

ville natale et parmi ses parents et dans sa propre maison. ‘ Et il ne 

pouvait y faire aucune œuvre puissante, si ce n'est qu'il a imposé les 

mains à quelques malades et les a guéris. Et il s'est émerveillé à cause 

de leur incrédulité. » 

 

Après avoir lu les versets, Gabe m'a demandé: "Dans ces versets, 

pouvez-vous voir quelque chose qui a empêché Jésus de bénir les 

gens?" 



Il était évident pour moi que l'incrédulité du peuple l'en empêchait, car il 

dit qu'Il «ne pouvait pas faire de travail puissant là-bas», à cause de 

cela. J'ai donné ma réponse à Gabe et il m'a expliqué: 

 

«L’incrédulité entrave la capacité de Dieu à faire de grandes œuvres 

dans notre vie, même si nous sommes dans sa famille. Cela peut être 

une restriction qu'Il impose à Lui-même. Personne ne connaît vraiment 

une réponse claire à cela. Mais il est clair que l’incrédulité ou le doute 

entraveront l’œuvre de Dieu dans notre vie. Cependant, même un peu 

de foi déplacera des montagnes et nous verrons les œuvres puissantes 

de Dieu. Dans ce passage, nous lisons des informations sur les 

personnes avec lesquelles Jésus a grandi. C'était sa ville natale. S'il y 

avait un peuple qu'il désirait le plus recevoir de ce qu'il pouvait leur 

donner, ce serait ces gens dans sa propre famille et dans sa propre ville 

natale. Même s'il le voulait pour eux, il ne pouvait pas le leur donner à 

cause de leur incrédulité. Ils ont entravé ses œuvres puissantes. 

Voulez-vous voir d'autres exemples? » J'ai hoché la tête 

affirmativement. 

 

Gabe s'est alors tourné vers Jacques 4: 3 et me l'a lu: "Vous demandez 

et ne recevez pas, parce que vous demandez à tort, pour le dépenser 

pour vos passions." 

 



«Que lisez-vous ici qui entrave la puissance de Dieu qui vous est 

donnée? »  Encore une fois, c'était évident, et j'ai dit: «Motifs erronés et 

égoïstes». 

 

Ensuite, Gabe est allé au Psaume 66:18 et a lu: «Si j'avais chéri 

l'iniquité dans mon cœur, le Seigneur n'aurait pas écouté.» 

 

J'ai répondu avant qu'il ne demande: «S'accrochant à une condition de 

péché fait que nos prières sont entravées.» 

 

Gabe a répondu: «C'est une autre raison qui empêche Dieu de nous 

donner ce que nous demandons. Notez que l'Écriture dit que cette 

iniquité dans notre cœur est chérie. Cela signifie qu'il est valorisé plus 

que de valoriser l'opinion de Dieu à son sujet. C'est un désir de garder 

cette iniquité plus que notre désir de plaire à Dieu. Cela crée en soi un 

obstacle qui fait obstacle au meilleur de Dieu pour nous, et tant qu’il 

n’est pas supprimé, nous ne verrons pas la puissance de Dieu couler 

dans notre vie. Regardez ce verset. Cela pourrait frapper trop près de 

chez vous. » Il se tourna ensuite vers 1 Pierre 3: 7 et lut: 

 
« De même, maris, vivez avec vos femmes d’une manière 

compréhensive, faites honneur à la femme comme le récipient le plus 

faible, puisqu'elles sont héritières avec vous de la grâce de la vie, afin 

que vos prières ne soient pas entravées. » 



«D'après vous, qu'est-ce qui entravera la capacité de Dieu de répondre 

à vos prières?» Encore une fois, c'était évident. Si je déshonore ma 

femme et ne lui fait pas honneur, mes prières seront entravées. J'ai dit 

ça à Gabe et il a fait un point intéressant quand il a dit: 

 

«Rappelez-vous simplement que votre femme est le cadeau de Dieu 

pour vous. Elle est sa fille. Vous devez l’aimer et l’honorer et entretenir 

sa vie spirituelle, son estime de soi et son identité de fille de Dieu. Il 

serait peut-être bon de se souvenir que dans ce cas, Dieu devient votre 

beau-père. »  Quand il dit cette dernière déclaration, il fit un clin d'œil et 

sourit pour ajouter un peu d'humour. Même ainsi, il a frappé un coup sûr 

avec moi sur ce point. Il avait une dernière écriture à me montrer 

comment nous empêchons l’œuvre de Dieu dans nos vies. 

 

«Maintenant, je veux vous donner un autre verset à considérer. 

Regardez ce que Jésus lui-même a dit de cette condition. Il s'est tourné 

vers Matthieu 6 et a lu le Notre Père. Puis il s'est concentré sur les 

versets 14-15. 

 

«Car si vous pardonnez aux autres leurs fautes, votre Père céleste vous 

pardonnera aussi, mais si vous ne pardonnez pas aux autres leurs 

offenses, votre Père ne vous pardonnera non plus vos offenses. » 

 

«Que voyez-vous ici qui empêche la capacité de Dieu de vous aider?» 

Demanda Gabe. J'ai répondu: «Impitoyable». 

 

Gabe poursuivit: «Oui, c'est une question importante pour Dieu. Il y a 

beaucoup d'autres versets qui parlent de moyens par lesquels nous 



pouvons limiter Dieu ou l'empêcher de fournir sa capacité de faire les 

choses que nous demandons. C’est pourquoi vous devez vous nourrir 

vous-même de la Parole de Dieu pour être mis au courant de tout ce qui 

pourrait entraver vos prières et l’œuvre de Dieu dans votre vie. Si vous 

cherchez vraiment à savoir, il est fidèle pour vous aider à savoir ce qui 

se trouve sur le chemin. » 

 

J'ai demandé: «Que dois-je faire si je trouve quelque chose que je fais 

qui est offensant pour Dieu?» 

 

«La première chose est de l’abandonner, de s’en détourner et de 

chercher le pardon de Dieu. C'est la vraie repentance. Vous ne pouvez 

pas vous y accrocher et vous repentir. C’est là que la grâce de Dieu 

soutient notre relation avec lui et vous pouvez être assuré que le pardon 

sera donné. Regardez 1 Jean 1: 9 et voyez Sa promesse » Gabe lut : 

 

«Si nous confessons nos péchés, il est fidèle et juste pour nous 

pardonner nos péchés et nous purifier de toute iniquité», pour souligner 

son propos. 

 

J'ai considéré l'exhortation de l'épître de Jean sur la manière dont la 

famille de Dieu peut être rétablie dans une communion sans entrave 

avec lui lorsque nous trébuchons dans le péché. Dieu est saint et le 

péché lui est encore offensant même lorsque son enfant pèche. Mais la 

grâce de Dieu est plus grande que notre péché, et notre péché ne 

détruit pas notre relation avec lui. Cependant, notre communion intime 

avec Lui peut être blessée et elle doit être rétablie lorsque nous 

péchons. Dans l’Écriture que Gabe venait de lire, je pouvais voir que la 



provision de Dieu lui ouvre les bras et nous reçoit lorsque nous nous 

repentons. Comprendre la grâce de Dieu comme le fondement de ma 

relation avec lui m'a aidé à comprendre que, même dans mon péché, 

Dieu me fournit toujours un moyen de revenir vers lui, tout comme le 

père du fils prodigue l'a fait avec son fils égaré. Je comprenais encore 

mieux la grâce et cela m'a fait aimer et respecter encore plus mon Père. 

Est-ce ce qui arrive lorsque nous commençons à le voir tel qu'il est, 

plutôt que notre fausse perception de lui? Cela nous fait-il l'aimer 

davantage? J'ai posé cette question à Gabe et il a dit: 

 

"Oui. Voir Dieu plus clairement et le comprendre mieux nous fait l'aimer 

davantage. J'ai toujours vu que cela était vrai non seulement dans ma 

vie, mais dans la vie des autres qui ont fini par le connaître vraiment. 

Cependant, ce n'est pas seulement notre amour pour Lui qui augmente. 

Notre confiance en lui grandit également. Cela grandit parce que nous 

en venons à voir et à comprendre qu'Il est digne de confiance. 

 

J'ai examiné la réponse de Gabe et j'ai contemplé ma vie de prière 

précédente et actuelle. Il est vrai que j'ai vu de nombreuses prières 

dans ma vie exaucées d'une manière merveilleuse. Certaines ont été 

retardées, mais mon problème a finalement été réglé et les retards ont 

apporté des bénédictions cachées que je n'avais pas envisagées. 

Certains problèmes sur lesquels j'ai demandé de l'aide ont été 

accordés, mais d'une manière différente de celle que j'avais envisagée. 

Il importait seulement que cela ait été mis en place et que la manière 

dont cela se produisait était la stratégie de Dieu. Mais il y a eu des défis 

pour lesquels je n’ai pas obtenu l’aide de Dieu, même si j’avais 

demandé. Je me suis posé la plupart des problèmes et, par conséquent, 



j'ai eu une longue lutte pour les endurer jusqu'à ce que j'arrive à 

comprendre mon erreur. Je comprends que certaines demandes de 

prière n'ont pas besoin d'être accordées, car elles sont mauvaises pour 

nous, et Dieu nous protège en n’y répondant pas. Il y a des moments où 

notre lutte est le dessein de Dieu pour nous élaguer ou nous tamiser. La 

lutte est, en fait, bonne pour nous et finit par devenir une bénédiction. 

J'ai expérimenté toutes ces choses. Cependant, je n’ai jamais pensé 

que je pourrais être mon pire ennemi en empêchant les bénédictions de 

Dieu qu’Il veut me donner. Serait-ce que j'avais entravé la capacité de 

Dieu à m'aider dans certains de ces moments où j'ai senti qu'Il se 

taisait? Ai-je souffert des conséquences de certaines de ces conditions 

que Gabe avait signalées parce que j'avais empêché l'aide de Dieu? 

Ces péchés non confessés ont-ils fait obstacle à l’aide de Dieu pour 

moi? J’ai résolu, à partir de ce moment, que ma mission serait de 

supprimer tout obstacle sur le chemin des bénédictions de Dieu à mon 

égard. La vie est trop difficile à combattre sans Son aide et si je me 

mets en travers, eh bien, ce n'est pas très intelligent de ma part de le 

permettre. Je pouvais voir qu’il n’y avait rien de plus important que de 

marcher pleinement dans la grâce de Dieu et avec une communion 

sans entrave avec Lui. Je me concentrais maintenant sur ce qu'était ma 

véritable lutte pour Lui faire pleinement confiance. Mais il y avait plus. 

Peut-être le plus gros obstacle de tous? 

 

 

  



12 L’Esprit d’Orphelin 

 

Gabe et moi l'avons décidé que ça suffisait pour aujourd’hui et nous 

nous sommes couchés tôt. J'étais résolu à me réveiller tôt à l'aube et à 

faire une promenade pour réfléchir aux choses que j'avais apprises sur 

les quatre piliers que Gabe m'avait présentés. Même ainsi, je ne 

pouvais pas me lever avant Gabe. Il se réveillait toujours avant moi et 

arrivait le premier à la cuisine pour faire du café. J'avais prévu avant le 

déjeuner de remonter la montagne où j'avais vécu la terrible tempête de 

neige deux ans auparavant. Je voulais camper un soir avant de rentrer 

à la maison pour revenir à la routine de la vie. En fait, je voulais faire un 

peu plus de réflexion des pensées que Gabe avait suscitées, et près 

d'un ruisseau à truites dans les montagnes était l'un des meilleurs 

endroits pour le faire. Gabe m'a dit de faire ma promenade et il ferait un 

copieux petit déjeuner pour me soutenir toute la journée. Quand il a dit 

grand, c'était un euphémisme. 

 

Alors que je marchais sur la route de gravier quittant la maison de 

Gabe, je me suis souvenu du temps après la tempête de neige où je 

m’étais engagé à m'abandonner à Dieu et à lui faire plus confiance que 

jamais. C'était une décision sincère. Les choses semblaient alors si 

simples et claires. J'étais dans un environnement isolé. Gabe avait été 

un ange déguisé, et cela avait aidé. Comme les expériences 

précédentes, qu'il s'agisse d'événements ou de conférences auxquels 

j'avais assisté auparavant, je semblais mieux comprendre l'homme qui 

venait là-bas et l'homme qui voulait changer. Il semblait y avoir un réveil 



qui me faisait voir clairement ce qui manquait. En conséquence, j’ai pris 

de nombreux engagements pour changer et mieux faire les choses, 

pour mieux aimer ma femme et mes enfants, pour les conduire à une 

marche plus proche avec le Christ et pour mieux servir le Christ. Même 

ainsi, mon effort n'était pas durable. Je suis généralement redevenu le 

même vieil homme lorsque des problèmes de la vie réelle sont apparus. 

Il y avait un engagement sincère en faveur du changement. Mais il y 

avait aussi une incapacité à maintenir un véritable cap vers un 

changement de vie. J'étais là, marchant sur la même allée de gravier 

que j'avais parcourue deux ans auparavant. C'est alors que quelque 

chose de différent s'est produit. J'ai senti qu'on m'avait donné une 

nouvelle perspective qui me conduirait à devenir l'homme que Dieu 

voulait faire de moi, et ce serait durable. Je n'étais pas encore là. Mais 

j'avais le sentiment que je faisais partie d'une sorte d'orchestration 

divine qui se déroulerait devant moi. 

 

Je n'ai pas non plus pu m'empêcher de me souvenir des paroles 

prononcées à mon cœur par le Seigneur qui ont commencé mon 

voyage et m'ont conduit là où j'étais à nouveau sur cette route. J'ai alors 

entendu: «Arrêtez de me résister. Vous essayez de rester la vieille 

personne et je veux faire de vous un homme nouveau. Vous devez 

renoncer à essayer de garder le contrôle de votre vie et participer à la 

fête dans la chambre intérieure. 

 

En continuant dans cette vision, j'en suis venu à comprendre que cette 

Chambre Intérieure est un lieu privé très proche du Christ. Il était clair 

que c'est là que je vais être transformé et devenir un homme qui peut 

influencer son monde vers le Christ. J'étais vraiment enthousiasmé par 



cette perspective. Mais, comme les efforts sincères précédents qui 

avaient mal tourné, j'ai essayé d'y arriver avec mes propres efforts et de 

raccourcir le processus que le Christ a établi. En conséquence, je suis 

devenu découragé. 

 

C'est alors que je me suis souvenu du mot «résister». Dieu m'a dit 

d'arrêter de lui résister. Est-cela qui se passe ? Est-ce que je lui résiste? 

Quoi et comment lui résister? Comment puis-je entrer dans cette 

proximité étroite avec le Christ et y rester? Est-ce même durable? 

Qu'est-ce qui me retient? C'étaient des questions qui étaient dans mon 

esprit et j'ai décidé d'en discuter avec Gabe avant de partir ce jour-là. 

 

Je suis retourné à la maison après ma promenade et les odeurs de la 

cuisine étaient alléchantes. Je ne me suis jamais remis de l'odeur des 

aliments cuits sur un poêle à bois. J'aime. Pour le petit déjeuner, Gabe 

avait fait cuire du jambon du pays, de la sauce, du gruau, des pommes 

de terre, des œufs et des crêpes, et tout cela m’attendait. Quand nous 

nous sommes assis à sa table, il a attrapé ma main comme il l'avait fait 

tant de fois auparavant et a commencé à prier pour notre nourriture. 

Dans sa prière, il a finalement commencé à prier pour moi. Quand il 

mentionnait mon nom, il me serrait la main et la secouait comme s'il la 

soulevait vers Dieu. Je pouvais sentir l’énergie de sa prière sincère et la 

puissance de Dieu me traverser. C'était en soi un repas pour moi de 

nourriture spirituelle. Cependant, la nourriture physique qui a suivi a 

assez bien nourri mon corps. Le petit déjeuner était incroyable. Une fois 

que nous avons terminé, nous avons marché jusqu'au porche avec une 

tasse de café et nous nous sommes installés dans nos chaises à 

bascule. 



 

La matinée était claire et fraîche mais se réchauffait plus tard dans la 

journée, ce qui était typique à cette période de l'année. Les couleurs 

printanières avec les cornouillers et les gainiers se démarquaient 

chaque jour davantage. Les champs étaient riches en fleurs sauvages 

et en plantes d'oignons et d'ail sauvages. Les odeurs à cette époque de 

l'année étaient douces et agréables. Les oiseaux chanteurs faisaient 

écho à un chœur de chansons à travers la vallée. J'avais une veste 

légère et Gabe portait un de ses vieux pulls en laine. Le cadre offrait un 

moment détendu et agréable pour parler et prendre l'air du matin, les 

sons, les arômes, et profiter de la vue de la ferme. Gabe a commencé 

notre discussion en me posant une question. «Si vous deviez décrire ce 

que vous ressentez en ce moment, que diriez-vous?» 

 

«Honnêtement, Gabe, je ressens un certain découragement. Je sens 

que je vois ce grand privilège s'offrir à moi, m'inviter à me rapprocher du 

Christ, mais quelque chose me tient à distance. Je vois que vous l'avez 

et c'est quelque chose que je veux. Mais je commence à avoir le 

sentiment que seules quelques personnes l’ont, et je ne ferai pas partie 

d’entre eux. Je comprends les caractéristiques de Dieu qui me feraient 

avoir plus confiance en lui. En fait, je lui fais confiance et je suis 

d'accord avec tous ces faits sur Dieu que vous avez présentés. Je lui 

fais même plus confiance à cause de la façon dont vous avez illustré les 

choses sur Dieu. Je ne peux m’empêcher d’ouvrir les yeux sur le Dieu 

que je ne connaissais pas. J'ai une connaissance de Dieu, mais je ne 

pense pas que je le connaisse vraiment d'une manière profonde et 

personnelle comme vous. Je veux avoir une confiance qui ne doute 

jamais de son amour ou de sa fidélité envers moi. Mais quelque chose 



manque en moi et me retient. Je ne sais pas ce que c'est. » Après avoir 

dit ça, je me suis effondré sur ma chaise, révélant enfin à Gabe ma 

lutte. Je devais l'admettre à lui et à moi-même. 

 

Il y eut une pause dans notre conversation alors que le vieil homme 

laissait mes mots s'attarder dans l'air. Il ne dit rien. Je sentais qu'il 

attendait que je sois brutalement honnête avec moi-même sur ce que je 

ressentais vraiment, et cette pause était son affirmation que j'étais sur le 

chemin dont j'avais besoin d’être avec mon honnêteté. Cela a mis en 

évidence le problème caché que j'avais et que je ne voulais pas 

admettre. Il m'avait finalement amené à un point qu'il attendait. Je 

posais maintenant la bonne question qui est: «Qu'est-ce qui se trouve 

sur le chemin?» 

 

Gabe recommença enfin à parler. «Avez-vous déjà connu des orphelins, 

en particulier ceux qui vivaient dans la rue?» J'ai secoué la tête 

négativement. 

 

«Après la fin de la guerre et avant d'être renvoyé aux États-Unis, j'ai été 

emmené dans certains des pays bombardés pour assister les travaux 

d’aide à leur peuple avec de la nourriture, des vêtements, des 

médicaments, etc. C'étaient des endroits désastreux. L'épave et le 

carnage étaient épouvantables. En conséquence, il y avait beaucoup 

d'enfants qui marchaient dans les rues et vivaient parmi les décombres, 

car leurs parents avaient été tués. Ils vivaient dans n'importe quel abri 

qui leur fournirait un endroit chaud et sec pour dormir. Ils fouillaient toute 

la journée à la recherche de nourriture et de vêtements chauds, juste 

pour survivre. Ils étaient seuls et ils le savaient. Une «dureté orpheline» 



s’est développée en eux. Ils étaient durs, méfiants et extrêmement 

prudents. Ils avaient une communauté d'autres enfants orphelins avec 

lesquels ils vivaient ou aux alentours. Ils devaient se battre non 

seulement contre le monde, mais aussi entre eux pour survivre. C'était 

la loi de la survie. Ils devaient avant tout se protéger. En raison du 

monde dans lequel ils vivaient, il y avait peu de confiance qui pouvait 

grandir en eux. Ils étaient trop abîmés pour faire confiance à qui que ce 

soit d'autre qu'à eux-mêmes. Nous leur avons apporté de la nourriture et 

des vêtements. Nous les avions sur des tables à emporter, 

gratuitement. Tout ce qu'ils avaient à faire était de venir s'asseoir et de 

nous permettre de les servir… même de les aimer. Mais beaucoup 

venaient juste assez près pour attraper de la nourriture, puis couraient 

comme des fous pour retourner dans les décombres où ils vivaient. 

Nous avons eu du mal à les convaincre que nous n'étions pas à 

craindre et qu’ils pouvaient nous faire confiance. Gabe fit une pause et 

prit une inspiration. 

 

«J'ai également servi un court laps de temps en Afrique. Les enfants de 

certaines de ces régions n'étaient pas dans une ville bombardée comme 

l'Europe. Mais la même situation d’orphelins existait là-bas comme dans 

ces zones bombardées. La même méfiance. Le même va et vient pour 

aller chercher la nourriture. 

 

La même précaution. La même recherche de soi. Les mêmes instincts 

de survie. Vous savez ce que je pense? Je pense que tous ces enfants, 

bien que venant de mondes différents, avaient une perspective similaire 

que j'appelle l'esprit orphelin. Au cœur de cette perspective se trouve le 

sentiment qu'ils ne sont pas dignes d'être aimés. Parce qu'ils pensent 



que personne ne pourrait vraiment les aimer, ils ne baisseraient pas la 

garde. Cela a engendré le sentiment que personne ne pouvait avoir 

entièrement confiance et qu'ils ne feraient confiance à personne d'autre 

qu'à eux-mêmes. Cet esprit orphelin les a amenés à agir de manière 

agressive et méfiante pour faire face à leur situation et survivre. 

 

Gabe poursuivit: «Je connaissais des militaires qui ont emmené certains 

de ces orphelins à la maison avec eux. Ils les ont adoptés et les ont 

introduits dans leurs familles existantes. Ils les aimaient aussi bien que 

leurs enfants biologiques. J'ai entendu de nombreuses histoires selon 

lesquelles ces enfants ne pouvaient pas accepter une nouvelle maison, 

une nouvelle vie et une nouvelle famille, car ils emportaient cet esprit 

orphelin avec eux. Ils ont continué à voler leur nourriture et à la cacher, 

même si elle leur était donnée gratuitement. Ils se tenaient à distance, 

même si l'amour était inondé sur eux. Ils ne se permettraient tout 

simplement pas d'être vulnérables en faisant plus confiance à quelqu'un 

qu'à eux-mêmes. La raison principale était qu'ils en étaient venus à se 

considérer comme peu aimables, ce qui les garderait séparés de la 

famille. Ce n'est que lorsqu'ils baissent leur garde et acceptent le 

véritable amour qui leur est donné qu'ils peuvent embrasser leur 

nouvelle identité d'enfant bien-aimé. Ce n'est qu'alors qu'ils ne se 

considéraient plus comme indignes d'être aimés. Ils ne se considéraient 

plus comme orphelins. Ils pouvaient alors embrasser une identité juste 

d'être un fils ou une fille de leur famille adoptive. Ce n'est qu'alors qu'ils 

ont accepté le bénéfice d'être aimés par quelqu'un avec un amour qu'ils 

n'avaient jamais connu auparavant. 

 



«Gabe», ai-je demandé, «c'est une information intéressante, mais en 

quoi cela me concerne-t-il?» 

 

«Vous me rappelez ces orphelins.» 

 

J'ai été choqué par la déclaration directe de Gabe. Il n’a pas mâché ses 

mots. J'ai demandé: «Pourquoi dites-vous cela? Je n’ai jamais été 

orphelin et je ne vois pas comment je pourrais être considéré comme 

tel. Je n’ai jamais été maltraité ou négligé, mourant de faim et je n’ai 

jamais vécu une vie proche de ce que vous avez décrit. » 

 

«Oh, je sais que c'est vrai, tout comme beaucoup d'hommes qui vous 

ressemblent. La réponse à votre question est que vous me rappelez un 

orphelin parce que vous vous considérez comme indigne de l'amour 

que Dieu veut que vous acceptiez de Lui. Vous connaissez toute la 

théologie de Dieu le Père. Vous l’avez bien en main. Mais je pense que 

vous gardez toujours Dieu à distance au lieu de l'embrasser comme 

votre papa céleste. Dieu vous voit comme son fils adoptif qu'Il a choisi, 

et Il vous aime de la même manière qu'il aime tous ses autres enfants, 

et pourtant vous n'avez pas appris à faire confiance à Son amour. La 

vérité est que je pense que vous vous sentez indigne de Son amour et 

que vous vous en éloignez, et c'est de cet esprit orphelin dont je parle. 

Je pense que vous avez du mal à accepter l’amour de Dieu, et par 

conséquent vous essayez de garder le contrôle de votre vie en tant que 

filet de sécurité au cas où Dieu vous tournerait le dos. Vous avez une 

bonne compréhension des Écritures, mais vous avez une grande 

déconnexion avec votre cœur et vous allez dans un endroit avec Lui qui 

accepte un amour que vous ne pouvez pas comprendre. 



«Vous ne pouvez pas l'accepter parce que cela n'a pas de sens pour 

vous qu'un Dieu saint puisse vous aimer ainsi. Vous pensez qu'Il 

pourrait aimer quelqu'un qui était meilleur que vous, mais pas vous. 

Vous me rappelez un orphelin affamé qui regarde à travers une fenêtre 

une famille réunie autour d'un festin. Il voit des enfants qui sont tous 

heureux et mangent un bon repas autour d'une table de banquet. Il veut 

les rejoindre, mais il regarde à distance et n'entre pas. Même s'il a été 

invité à se joindre à la fête, il continue de résister. Voulez-vous savoir 

pourquoi? Il est parce qu'il se voit toujours dans des vêtements sales 

avec une vie en lambeaux qui est tachée d’une existence indigne. Je 

pense que tu te sens indigne d'être aimé comme cet orphelin. Voici la 

particularité de votre point de vue: c'est parce que vous aimez le 

Seigneur et que vous le respectez que vous n'accepterez pas le fait qu'il 

vous a rendu digne de son amour. Vous ne vous autoriserez pas à 

abandonner une identité d'indignité. C'est une identité qui vous pousse 

à vous battre contre vous-même pour prouver à Dieu que vous êtes 

reconnaissant qu'Il vous a sauvé. C'est l'esprit orphelin. 

 

Gabe commençait à toucher une place sensible en moi. J'ai ressenti 

beaucoup d'amour de la part de mes parents et de mes frères et sœurs, 

mais j'ai également été blessé par certaines des choses que mon père 

terrestre avait dites. Comme tout le monde, il a commis des erreurs 

dans la gestion de certaines situations. Plus tard, j'ai été victime 

d'intimidation pendant l'enfance. À cause de ces choses, j'ai commencé 

à m'endurcir pour ne plus être blessé. Je voulais l’amour, mais je ne 

voulais pas non plus en avoir besoin. Si je n'en avais pas besoin, je ne 

pourrais pas être blessé; c'était ma façon de faire face. C'était quelque 



chose que je gardais caché, mais Gabe l'enlevait comme un bandage 

cachant une infection. Gabe m'a sorti de mes pensées quand il a dit: 

 

«Vous devez regarder d'un peu plus près les enfants autour de la table 

qui célèbrent la fête avec leur père adoptif. Regarde la pile de 

vêtements sales devant la porte de la salle de banquet. Tous les enfants 

étaient autrefois comme vous, sales dans leur péché du monde dans 

lequel ils sont nés. Eux aussi étaient orphelins, mais ils ont enlevé leurs 

vieux vêtements sales et ont pris les vêtements propres que leur avait 

donnés leur père adoptif. Ils ont laissé derrière eux cette vie et cette 

image d'eux-mêmes et ils ne se considèrent plus comme des orphelins. 

Ils ont accepté l’amour de leur père adoptif tel qu’ils sont, et il les affirme 

maintenant avec son amour, et c’est cet amour qui les réformera pour 

qu’ils se voient comme ses enfants bien-aimés au lieu de ce qu’ils se 

voyaient autrefois. Ils lui font confiance, car ils savent qu'il ne ressemble 

à rien ni à quiconque qu’ils n’ont jamais connu. Ils sont là parce qu'ils 

ont accepté son amour et son adoption et ont embrassé son affection. 

Je pense que vous vous tenez toujours à l'extérieur en regardant à 

l'intérieur, et c'est ainsi que vous résistez à votre Père céleste adopté. 

Jusqu'à ce que vous arrêtiez de lui résister et que vous commenciez à 

accepter son amour et son affection, vous resterez tel que vous êtes. La 

question est: "Que voulez-vous faire à ce sujet?" » 

 

Quand Gabe m'a posé cette question, je ne savais pas si j'étais offensé 

ou soulagé de trouver une réponse claire à ce qui me faisait résister à 

entrer et à rester dans une intime relation avec le Seigneur. Au début, 

j'étais un peu offensé que Gabe m'ait vu comme lui. Oui, il y avait une 

déconnexion inconnue en moi. Mais je ne m'étais pas vu comme ayant 



l'esprit orphelin de me sentir indigne d'être aimé, même si j'ai réalisé 

pour la première fois que je ressentais cela. Je pouvais voir les 

similitudes d'un orphelin dans les rues filtrer dans ma perspective. 

C'était certainement quelque chose à prier et à penser. Gabe avait parlé 

si clairement de ce qu'il voyait en moi que je devais prendre au sérieux 

ce que le vieil homme me disait. 

 

La matinée se terminait et je voulais reprendre la route avant midi. Mon 

plan était d'aller au magasin général, de ramasser des fournitures pour 

camper et de retourner au petit ruisseau à truites ou j'avais passé la nuit 

il y a deux ans lorsque la tempête de neige avait éclaté. Le temps était 

beau pour cette nuit-là. Donc, je n'avais pas peur que quelque chose 

comme une tempête de neige se reproduirait. J'y suis allé à l'origine 

pour arranger les choses et essayer de déterminer ce que je faisais 

pour résister à Dieu. Je revenais deux ans plus tard avec la même 

poursuite, et peut-être pour enfin libérer ce à quoi je m'accrochais. 

 

J'avais besoin de comprendre ce que Gabe voyait en moi et il n'y avait 

pas de meilleur endroit pour le découvrir qu'en étant sous les étoiles, 

près d'un ruisseau et dans les montagnes. J'attendais cette nuit avec 

impatience depuis longtemps. Alors que je marchais vers le camion, 

Gabe suivit et dit: «Vous savez, il est beaucoup plus facile de dire 

quelque chose à quelqu'un qui veut entendre que ce qu’il a besoin 

d’entendre. » 

 

Je savais qu'il avait capté mes sentiments mitigés sur les choses qu'il 

m'avait dites. J'ai répondu, 

 



«Gabe, si vous avez raison et que ça me pousse dans la bonne 

direction, je vous serai éternellement reconnaissant. » 

 

Gabe a répondu: «Que j'ai raison ou tort, vous pouvez être sûr que cela 

a été dit avec amour. Je vais juste dire cette dernière chose. Il est facile 

de repérer quelqu'un qui est aux prises avec quelque chose si vous 

avez eu le même problème à un moment donné. Je sais où vous êtes, 

car j'y étais aussi une fois. Je vais prier pour que vous trouviez des 

réponses sur cette magnifique montagne que vous aimez tant. » 

 

Avec cette dernière déclaration, j'ai serré Gabe dans mes bras et 

chargé mon camion. Je me suis dirigé vers le magasin général et j'ai 

gravi la montagne peu de temps après. Je suis arrivé à ma place de 

parking quelques heures plus tard, déchargé et parcouru le reste du 

chemin jusqu'à mon campement. 

 

  



13 Filiation 

 

D'accord, appelez-moi étrange. Quand je vais dans les montagnes pour 

camper seul, je vais avec le minimum et je cherche ce que je pourrais 

chasser pour manger qui pourrait fournir un peu plus. En d’autres 

termes, je n’ai pas de stress à ce sujet. Lorsque je campais avec ma 

famille, je ne risquais pas de dépendre de la recherche de nourriture 

pour nos repas. Cependant, comme mes enfants sont maintenant à 

l'université ou ont des carrières qui les occupent, ils ne campent plus 

avec moi. Et ma femme a dit qu'elle en avait assez, mais m'a donné sa 

bénédiction d'aller dans les bois aussi souvent que je le souhaite. Elle 

sait qu'il est bon pour moi de me vider la tête, d'autant plus que mon 

travail est exigeant mentalement. Mon camping me donne également 

l'occasion de tester mes compétences en recherche de nourriture. 

Même ainsi, j'apporte quelques éléments basiques de nourriture. Mes 

produits de base lors de ce voyage étaient une grosse pomme de terre, 

un oignon, du beurre, du sel et du poivre, un petit gril à placer sur mon 

feu de camp, une poêle en aluminium et une petite quantité de papier 

d'aluminium. J'ai aussi apporté ma canne à mouche. Si je voulais 

manger des protéines, ce serait une ou deux des truites grasses qui 

vivaient dans le ruisseau près de mon camping. J'espérais attraper 

quelque chose, car une pomme de terre et l'oignon ne sont pas 

vraiment un repas. 

 

Après avoir garé le camion, j'ai attrapé mon équipement de camping et 

me suis dirigé sur un sentier relativement inutilisé. Cette partie de la 



montagne était inconnue de la plupart des gens, même des habitants. 

En conséquence, c'était impeccable. Pas de déchets, pas de personnes 

et une eau cristalline. Je serais seul, ce que je voulais. Je voulais un 

endroit où je pourrais prier à haute voix, chanter sans être entendu et 

pleurer si j'en avais besoin. Cet endroit était à une heure de marche de 

mon camion. Après une agréable randonnée, je suis arrivé à mon 

sanctuaire. 

 

Le site, qui ressemblait à un parc, s'ouvrait sur une prairie au bord du 

ruisseau de montagne. La palette d'herbe près du ruisseau avait la taille 

de la pelouse devant une maison de banlieue typique. Il y avait une 

grande formation rocheuse qui enveloppait la petite prairie. Quand je 

suis entré dans l'endroit douillet de la montagne, j'ai ressenti une 

excitation d'être comme l'un de ces moutons, que Gabe m'avait montré, 

qui gambadaient dans l'herbe verte. Je suis immédiatement allé à un 

endroit où je construirais mon feu de camp et j'ai placé de grosses 

pierres autour d'une zone pour créer un coupe-feu. J'ai déballé ma tente 

et l'ai installée sur un sol lisse. En peu de temps, ces choses étaient 

finies et prêtes à être utilisées plus tard. C'était encore le début de 

l'après-midi et je ne voulais pas attraper de poisson trop tôt, au cas où 

je le ferais du tout. Je les voulais fraîchement pêchés et immédiatement 

sur le gril dès que possible quand ils sont sortis de l'eau. Je sais que 

c'était un risque. Mais cela m'a aussi donné l'occasion de me reposer 

après la randonnée et de chercher ce que je pourrais trouver autour du 

ruisseau pour rejoindre les autres fournitures de base que j'avais 

apportées. 

 



J'ai décidé de boire un peu d'eau et de me reposer un peu. Je me suis 

adossé à un rocher et je suis tombé dans un sommeil paisible. Pendant 

que je me reposais mais avant de dormir, j'ai pensé à l'impression que 

j'avais eue du Seigneur deux ans auparavant, et presque au même 

endroit où j'étais maintenant. J'avais fait un voyage spirituel qui m'avait 

amené à comprendre que j'avais résisté à Dieu et qu'Il voulait que 

j'abandonne quelque chose auquel je ne savais pas que je 

m'accrochais. Il était clair que cette emprise sur quelque chose 

m'empêchait d'avancer dans mon voyage. Gabe avait ouvert la porte à 

une nouvelle pensée et il avait identifié cette entrave dans mon voyage. 

Ai-je l'esprit orphelin? Est-ce que je me vois de cette façon? C'est avec 

cette dernière question en tête que je me sentais somnoler. La dernière 

chose que j'ai dite était une prière avant de m'endormir. «Père, si je te 

résiste parce que j'ai peur d'avoir besoin de ton amour, ou parce que je 

pense que je ne le mérite pas, je te demande de briser ma résistance et 

de me conduire dans tes bras. Montre-moi le chemin, cher Seigneur. 

 

Environ une heure plus tard, j'ai été réveillé par un grand grognement. 

J'ai regardé autour de moi pour voir de qui il s'agissait et j'ai réalisé que 

c'était moi qui avais reniflé. J'étais content que personne ne soit là pour 

l'entendre. Mais j'ai dû rire de moi-même. Il y avait encore beaucoup de 

lumière avant de pêcher, alors j'ai décidé de commencer un peu de 

recherche de nourriture près de mon camping. 

 

Il ne m'a pas fallu longtemps avant de voir un complément à ma pomme 

de terre au four que j'avais prévu. J'ai trouvé de la ciboulette sauvage, 

et à cette période de l'année, je savais qu'elle serait tendre et 



savoureuse. J'avais prévu de les hacher et de les saupoudrer sur la 

grosse patate que j'avais apportée avec moi. Bonne saveur. 

 

En descendant un peu le ruisseau, je suis arrivé à de grands 

sycomores. Je savais par expérience que c'était un habitat bienvenu 

pour l'un des produits comestibles les plus exquis que je pouvais 

chercher. J'ai retenu ma respiration et j'ai marché très prudemment 

autour des arbres. Ce que je cherchais est difficile à repérer. Lorsque 

vous en trouvez un, il y en a généralement plus. Mais vous devez faire 

attention à ne pas marcher dessus. Il ne m'a fallu que peu de temps 

avant de repérer ce que je cherchais. J'ai poussé un grand cri 

d'excitation. Un beau champignon morille surgissait à travers les feuilles 

comme une petite éponge brune dorée. Avant de le cueillir, et parce que 

j'avais ajusté mes yeux pour les repérer, j'ai vu plusieurs autres morilles 

autour de lui. J'en ai choisi assez pour le souper. Je les ferai sauter 

dans du beurre pour accompagner tout le reste. Gros ajout! 

 

Je suis retourné au camping avec mon sac de fourrage plein. J'ai décidé 

d'allumer mon feu de camp et de laisser le bois brûler en charbons, afin 

que je puisse faire cuire mes pommes de terre au four. Après que le 

bois eut brûlé en charbons, j'ai gratté quelques charbons avec une 

pierre plate et creusé un trou dans la terre où se trouvaient les 

charbons. J'ai placé ma pomme de terre enveloppée dans du papier 

d'aluminium dans le trou et l'ai recouverte de charbons ardents. Ce 

processus ferait cuire ma pomme de terre à la perfection. J'ai encore 

attendu environ une heure, puis j'ai tourné mon attention vers la capture 

d'une ou deux truites. 



J'adore la pêche à la mouche. Elle ne produit peut-être pas le plus de 

poissons, mais c'est la façon la plus agréable et la plus astucieuse de 

pêcher. J'adore voir la truite dans son habitat naturel piégée par une 

mouche artificielle faite de crin de cheval et de plumes, ou une ficelle de 

couleur spéciale enroulée autour d'un crochet. J'attache certaines de 

mes mouches et j'en achète aussi. Le nouage de mouches est un art en 

soi. En fonction de quoi les poissons se nourrissent, détermine la 

mouche à utiliser. J'ai regardé autour de moi pour voir s'il y avait une 

amorce. J'ai regardé dans l'eau pour voir s'il y avait quelque chose qui 

flottait dessus ou qui ressemblait à un insecte ou à un moucheron. J'ai 

décidé d'utiliser une nymphe, pour nourrir la truite sous l'eau quatre-

vingts pour cent du temps et les chances étaient meilleures d'attraper 

quelque chose. 

 

J'ai sorti ma canne à mouche et j'ai attaché la mouche au tippet. Le 

ruisseau n'était pas très large et je n'avais pas non plus beaucoup de 

place. Donc, j'ai utilisé un lancer roulé pour placer la mouche en amont 

pour flotter en aval. Après avoir volé la mouche dans le ruisseau, tout ce 

que j'avais à faire était de retirer la ligne pour éliminer le mou et la 

laisser rebondir sur le fond. Quand je faisais cela, je me suis dit: «Eh 

bien, c'est la dernière chose à obtenir pour le menu. Si je l’obtiens, je 

me régalerai. » Après quelques lancers vides, j'ai finalement eu un coup 

sur ma canne à mouche. Par la flexion de la canne et le combat qui se 

déroulait dans l'eau, je savais que j'avais une grosse truite affamée sur 

la ligne. J'ai joué avec le poisson pendant plusieurs minutes avant qu'il 

ne se fatigue et me permette de l'attirer vers le rivage. Quand j'ai 

débarqué la grosse truite, j'ai réalisé que c'était plus que suffisant pour 



moi à manger. J'ai donc posé ma canne et terminé ma pêche sur une 

bonne note. 

 

J'ai nettoyé le poisson et fourré des morceaux d'oignon et une partie de 

la ciboulette dans la cavité. J'ai beurré et ajouté du sel et du poivre pour 

le préparer pour le gril. J'ai aussi lavé les morilles et les ai préparées à 

les faire sauter dans du beurre. Aucun des plats ne prendrait beaucoup 

de temps à cuire. J'ai placé mon petit gril sur les charbons sur de 

grosses pierres. J'ai ensuite placé mon poisson et une poêle de 

camping de morilles sur la grille et je les ai laissés cuire. J'ai retourné le 

poisson au bout de quelques minutes et j'ai remué les morilles dans leur 

beurre fondu. Le côté du poisson qui avait été cuit en premier avait pris 

une teinte brune du beurre que j'avais utilisé pour l'enrober. Pendant 

que le poisson et les champignons finissaient, j'ai déterré ma pomme de 

terre, qui était parfaitement cuite. Je l'ai coupé en deux, mis du beurre 

dessus et saupoudré de ciboulette fraîche. Comme je finissais avec la 

pomme de terre, tout le reste a fini de cuire en même temps. 

 

Avec une grande satisfaction, j'ai placé toute la nourriture que j'avais 

cuisinée sur une grande assiette en aluminium que j'avais apportée et 

j'ai remercié Dieu pour une telle générosité à manger. J'ai ensuite 

plongé et mangé jusqu'à ce que je sois complètement rassasié. Il ne 

pouvait y avoir de meilleur repas que j'aurais pu manger dans le 

meilleur des restaurants que ce que j'ai mangé ce soir-là. J'étais plein. 

J'étais satisfait. J'étais content et reconnaissant. J'ai levé les bras vers 

les étoiles qui se montraient maintenant dans le ciel clair de la nuit et j'ai 

dit à haute voix: 

 



«Père, ton royaume déclare ta gloire!» 

 

J'ai attendu quelques minutes et j'ai prié: «Ta présence est tout autour 

de moi. Ta beauté m'est évidente. Pourquoi n'accepterais-je pas tout ce 

que tu veux me donner? Pourquoi?" 

 

J'ai attendu un peu et j'ai ressenti la plus forte impression. J'ai entendu 

dans mon cœur le mot «Filiation». 

 

J'ai demandé: «Que me dites-vous? Père, que signifie la filiation? 

 

La nuit avait une myriade de bruits nocturnes. Les lucioles étaient en feu 

avec un spectacle de lumières. Un hibou hululait. Le feu de camp 

crépitait avec des éclats de gaz dans le bois. Le cadre était mystique. 

J'ai alors entendu les mots à nouveau doucement adressés à mon 

cœur: «Vous êtes mon fils. Soyez mon fils. Recevez votre filiation. 

 

J'ai demandé: «Comment recevoir ma filiation?» 

 

«Libérez votre passé. Abandonnez-vous à Moi. Libérez vos peurs. 

Relâchez le contrôle. Croyez-moi absolument. Alors vous embrasserez 

votre filiation. » 

 

J'ai réalisé que j'avais une conversation avec Dieu et cela m'est venu à 

l'esprit. C'était comme si je pouvais lui parler et entendre sa réponse 

comme je le ferais avec une autre personne. J'avais souvent vu cela 

arriver avec Gabe. Il avait développé une capacité à bloquer le reste du 

monde quand il s'approchait de son papa, comme il l'appelait. Quand 



cela s'est produit, c'était juste Dieu et Gabe. Pourrais-je faire confiance 

à cette communication avec Dieu, ou est-ce que j'imaginais seulement 

que je le pouvais? Gabe m'a assuré que si nous cherchons Dieu, nous 

le trouverons, mais nous devons vraiment le chercher. Nous devons 

bloquer toutes les autres voix et pensées qui viennent à nous pour 

l'entendre. C’est pourquoi s’évader dans un cadre privé tel que celui ou 

j’étais, ouvre les oreilles de mon cœur à la voix de Dieu. Il a également 

dit que j'avais besoin de passer beaucoup de temps dans la Bible pour 

apprendre ce que Dieu valorise ou n'aime pas pour savoir que nous 

entendons sa voix. Il a dit que la voix de Dieu parle toujours dans la 

vérité des Écritures. J'avais fait cela, alors je me sentais assuré que ce 

que j'entendais était en effet Dieu qui me parlait et me montrait le 

chemin de la filiation. 

 

J'ai senti qu'il y avait plus à écouter pour moi si Dieu me disait mes 

prochaines étapes dans cette direction. J'ai nettoyé mon assiette et j'ai 

nettoyé le camp. J’avais un peu froid avec la baisse de la température 

nocturne. Donc, un peu d'eau chaude et une pochette de chocolat 

chaud seraient la fin parfaite de mon repas et de me préparer pour mon 

sac de couchage. 

  



14 Plus Jamais Un Orphelin 

 

J'ai fait mon chocolat chaud et je m'appuyais contre le rocher que j'avais 

utilisé deux ans auparavant. Cela avait été un voyage incroyable depuis 

cette nuit-là. En sirotant le breuvage chaud, j'ai senti une paix tomber 

sur moi que je ne peux pas décrire. J'ai pensé aux derniers jours. J'ai 

pensé à la manière habile dont Gabe m'avait présenté les piliers 

fondamentaux du caractère de Dieu, comme un moyen de m'assurer 

qu'on peut lui faire confiance. J'ai pensé au fondement de la grâce sur 

lequel chaque aspect du caractère de Dieu et de ma relation avec lui est 

construit. On m'a assuré que ma relation avec lui n'est pas, ni ne peut 

être, basée sur autre chose que la grâce de Dieu à mon égard. Gabe 

m'a dit que c'est un thème constant qui court depuis le début de ma 

relation avec Dieu tout au long de ma vie. Il a dit que je devais établir 

cette perspective de grâce comme un fondement, de sorte que si jamais 

je commençais à devenir motivé par la performance dans ma pensée 

pour gagner l’amour de Dieu, je peux être amené à une bonne 

perspective et être assuré que je l'ai déjà et que je ne le perdrai jamais. 

 

J'ai pensé à cette poutre de bâtiment que Gabe m'a montrée, et 

comment elle représente ma foi. C'est ma foi qui relie ma vie à tous ces 

merveilleux attributs de Dieu. Il m'a dit que ma vie serait bâtie sur ces 

attributs aussi sûrement qu'une bonne maison est bâtie sur de bonnes 

bases. Mais cela exigerait ma foi. 

 



J'ai repensé à l'excursion que Gabe et moi avions fait où il m'a montré 

une comparaison des champs et des moutons d'un bon berger et d'un 

mercenaire. La différence que j'ai vue était évidente. Cette leçon 

visuelle m'a ouvert les yeux sur le Psaume 23 comme jamais 

auparavant, et j'ai pu embrasser la pensée du Christ étant le Bon 

Pasteur et moi un de Ses moutons. Les pensées du Psaume 23, «Il me 

fait m'allonger dans les verts pâturages, Il me conduit près des eaux 

calmes, Il restaure mon âme», me sont devenues réelles comme jamais 

auparavant. Même maintenant, autour de ce feu de camp et en cette 

escapade de week-end en montagne, j'ai senti que mon âme était en 

train d'être restaurée. C'est peut-être ce que signifie être restauré. Cela 

signifie être restauré à ce qui a été perdu et le faire rendre. Jésus a dit 

qu'il est venu chercher et sauver ce qui était perdu. Qu'est-ce qui a été 

perdu? Qu'est-ce qui a été retourné? J'étais perdu. J'étais le fils 

prodigue. J'étais orphelin de ce monde, aspirant à mon adoption dans la 

famille de Dieu. Jésus est venu et m'a cherché. Il m'a trouvé. Il m'a 

sauvé. Il m'a rétabli les droits de filiation. Pourquoi me refuserais-je tout 

ce qu'Il m'a rendu pour quelque raison que ce soit? Oh, quel homme 

stupide j'ai été pour ne pas prendre tout ce qu'Il m'offre. 

 

Mon esprit est retourné à l'Écriture dont Gabe et moi avons discuté dans 

le Psaume 139. Des points clés m'ont sauté aux yeux, confirmant 

l'exhaustivité de la connaissance que mon Bon Pasteur avait de moi. Il 

faudrait avoir peu d’imagination pour ne pas voir l'exhaustivité de la 

connaissance et l’intentionnalité de Dieu de l'utilisation de sa 

connaissance de moi pour mon bien. Le fondement de la grâce qui 

soutient sa connaissance m'assure que cette connaissance de moi est 

pour mon bien et mon bien-être, et non pour être un œil critique toujours 



présent à la recherche de chaque occasion de me trouver dans l’erreur. 

Est-ce que je crois cela théologiquement mais que j'échoue à 

l'embrasser comme vérité et à lui faire confiance? Je pense que cela 

pourrait être le cas pour moi. 

 

La protection de Dieu pour moi et ceux que j'aime m'a été si clairement 

et émotionnellement transmis par une meilleure image du berger 

attentionné et intime qui m'aime. Il ne peut y avoir de débat sur la clarté 

de ce point, si je crois que les Écritures et le témoignage de ceux qui ont 

été sous cette protection. Est-ce que je crois cela théologiquement à 

propos de Jésus, mais je ne parviens pas à l'embrasser 

relationnellement? Je pense que c'est également le cas. 

 

La volonté de Dieu d'utiliser tous ses atouts et sa connaissance de moi 

pour me bénir est également très claire dans les Écritures. Ce que je 

n’avais pas envisagé, c’est quelque chose que je peux faire peut 

entraver sa capacité à travailler en mon nom. Quelle révélation ce fut 

pour moi de réaliser que je pourrais être mon pire ennemi en ayant mes 

prières exaucées. Vais-je continuer à entraver les meilleurs plans de 

Dieu pour moi à cause d'un péché volontaire ou d'une poursuite 

paresseuse et désinvolte du Christ qui m'empêche de réaliser ce qu'il a 

de mieux à offrir? Je ne dois … plus. Je ne dois pas! 

 

Comme je suis reconnaissant pour la grâce sous-jacente qui donne à 

tous les attributs de Dieu le pouvoir de surmonter mes limites et la 

séparation que mes péchés pourraient produire en moi. Sa grâce brise 

toutes ces conditions. Mais est-ce que je marche adéquatement dans sa 

grâce? Quand Il me dit que Sa grâce est suffisante pour tous mes 



besoins et pour chaque défi auquel je serai confronté à tout jamais, est-

ce que je limite même ce qu'Il peut faire pour moi avec Sa grâce? La 

façon dont je me suis battu contre moi-même et la façon dont je me 

tiens loin de Lui, même s'il m'a invité à quitter mon esprit orphelin pour 

embrasser sa filiation, me dit que j'ai une déconnexion. Je laisse tant de 

grâce qui m'est offerte sur la table, simplement parce que je me trouve 

indigne. Vais-je continuer à faire cela? 

 

Mon mentor Gabe l'a clairement repéré. C'est peut-être comme il l'a dit. 

Il avait le même esprit orphelin qui le tenait à distance de Dieu jusqu'à 

ce qu'il l'ait laissé derrière. Cela pourrait lui faire repérer clairement cet 

esprit en moi. L'ironie de ce problème est que je ne m'étais jamais vu 

orphelin du monde, car je pensais qu'il faudrait être orphelin au sens 

traditionnel du terme. Au début, je ne l’ai pas compris. Mais maintenant 

je vois que tout le monde commence comme orphelin dans un sens 

spirituel. Nous devons tous être adoptés par le Père Dieu pour entrer 

dans Sa famille. C'est ce qui arrive lorsque nous faisons confiance et 

recevons Jésus. À ce stade, nous recevons la filiation. Mais certains 

d'entre nous ne perdent jamais l'identité orpheline et n'embrassent 

jamais notre filiation. Il était maintenant clair pour moi que c'était mon 

problème. C'est pourquoi je n'entrerais pas et ne resterais pas en 

communion intime avec Dieu. J'ai conservé mon ancienne identité. La 

question est maintenant: est-ce que je continuerai à m'y accrocher, ou 

vais-je laisser tomber et saisir ce que Dieu m'offre? 

 

Après avoir fini mon chocolat chaud, je me suis levé et j'ai marché 

autour de la petite prairie dans laquelle je me trouvais. Il faisait 

maintenant noir.  Mon feu de camp éclairait la zone autour de moi avec 



une douce lueur se reflétant sur les rochers. Loin du feu et des rochers, 

j'ai regardé vers le ruisseau et dans l'obscurité au-delà. J'étais seul et je 

ne serais pas entendu au début de ma prière. J'ai offert mes mots 

fortement et sincèrement. Ce soir, il faut demander à l’orphelin de partir 

pour que le fils de Dieu émerge. 

 

«Père, je n'ai jamais su qu'une vieille perspective de moi-même que 

Gabe appelait l'esprit orphelin pouvait m'empêcher de me rapprocher de 

Vous. Je peux voir que je me suis tenu en dehors de votre sainte 

présence et que j'avais peur de m'approcher de vous. Pourquoi ai-je fait 

ça? 

 

Ces mots ont été parlés à mon cœur: «Vous ne devez pas encore vous 

abandonner à Moi et Me faire absolument confiance. Comme  

résultat, vous vous accrochez à un souvenir, une douleur et une honte 

que vous ne libérerez pas à moi. Vous vous accrochez à une vieille 

image de vous-même. Cela vous tient éloigné. » 

 

«Pourquoi est-ce que je ne Vous les délivre pas, Seigneur? Je veux!" 

J'ai demandé. 

 

«Comme beaucoup de Mes autres enfants, vous pensez que je ne vous 

aimerais pas si je vous connaissais vraiment. C'est pourquoi vous devez 

réaliser que je sais tout de vous et que je vous aime encore », répondit 

le Seigneur. «L'esprit orphelin se cachera toujours de moi et se pensera 

indigne d'être aimé par moi.» 

 



«Seigneur, pourquoi m'aimeriez-vous comme vous le faites? Je ne peux 

pas le comprendre." 

 

«C'est le problème, cher enfant. Vous essayez de comprendre quelque 

chose que vous êtes incapable de comprendre. Vous n'êtes pas non 

plus disposé à accepter quoi que ce soit que vous n'acceptez pas de 

comprendre. À moins que vous ne deveniez comme un petit enfant avec 

votre confiance en Moi et que vous acceptiez sans comprendre 

pleinement Mes voies, vous vous accrocherez toujours à l'esprit 

orphelin. » 

 

«Comment puis-je accepter quelque chose que je ne comprends pas? 

Comment puis-je croire quelque chose que je ne vois pas? » J'ai dit. 

 

Le Seigneur a répondu: «Cela s'appelle la foi. Avec la foi, vous n'avez 

pas besoin de comprendre ou de voir quelque chose pour croire que 

c'est vrai. Mais avec la foi, on vous donne des yeux spirituels pour voir 

ce qui ne peut être vu autrement. Avec la foi, vous comprenez ce que 

vous ignoriez auparavant. La foi ouvre ton cœur et fait toutes choses 

possible, car votre foi est en moi. » 

 

«Sauveur, il me semble que je dois croire pour voir, abandonner pour 

gagner et libérer pour être accepté. Tout semble si opposé aux 

manières du monde. Est-ce que ce sont ces choses qui gardent en moi 

l'esprit orphelin? » 

 

Le Seigneur a dit clairement: «Oui. Vous devez croire pour recevoir et 

libérer que vous pouvez gagner. » 



Après que le Seigneur a dit ces choses à mon cœur, j'ai continué à 

arpenter ma petite zone autour du feu de camp. Un flot de pensées que 

Gabe m'avait données m'est venu à l'esprit. Mes pensées sur les 

caractéristiques de Dieu et la manière unique qu’il aime me 

submergèrent. La garde intérieure avec laquelle j'avais grandi 

commença à se relâcher et une tension cachée se libéra. C'était comme 

si un élastique qui avait été enroulé très fort pendant des années se 

déroulait lentement. J'ai senti que j'abandonnais enfin une vieille image 

de moi-même et que j'acceptais l'image que Dieu voulait que j'aie. Dans 

ma nouvelle perspective, je me suis littéralement vu entrer dans une 

pièce avec la table de banquet décrite par Gabe, habillé de vêtements 

neufs. Les vieux vêtements de mon esprit orphelin ont été enlevés et 

remplacés par ceux dignes d'un fils. À la tête de la table se trouvait mon 

papa céleste et autour de la table se trouvaient des enfants adoptés, 

également vêtus de vêtements neufs. Je savais que Dieu confirmait 

qu'en effet je suis son fils, et j'étais enfin rentré à la maison. 

 

Pendant cette période de prière surréaliste, j'ai perdu conscience du 

temps. J'avais été tellement absorbé par mon interaction avec Dieu que 

je n'avais pas réalisé que mon feu était maintenant réduit à quelques 

charbons ardents. J'avais sans aucun doute été dans un endroit où je 

n'avais jamais été auparavant dans mon interaction avec Dieu. Si j’avais 

des doutes sur la présence de Dieu et sur son acceptation totale de moi 

auparavant, cela était maintenant parti. Je n'étais plus orphelin. J'étais 

un fils. 

 

  



15 Marcher dans la Filiation 

 

Peu de temps après ma longue interaction avec le Seigneur, j'ai jeté 

quelques bûches sur le feu pour le maintenir en marche, puis je suis allé 

dans ma tente pour une nuit de sommeil bien méritée. Lorsque je me 

suis blotti dans mon sac de couchage, j'ai ressenti pour la première fois 

une sécurité différente de tout ce que je n’avais jamais connu 

auparavant. Maintenant, je savais que je n'étais pas seul ou sans 

protection, et j'étais maintenant convaincu que ce que je ressentais 

avant était l'esprit orphelin en moi. Fini le besoin de calculer ou 

d'élaborer des stratégies pendant que je m'allongeais dans mon lit 

jusqu'à ce que je m'endorme juste pour me sentir en sécurité et protégé. 

Dieu avait tout entre Ses mains et je pouvais lui faire confiance, une 

paix était trouvée … une confiance réelle et lourde en Lui pour me 

montrer le chemin de la vie. Je sentais que je pouvais maintenant poser 

ma tête sur mon oreiller et me reposer sous l'autorité souveraine de 

Dieu. La souveraineté n'est que cela. Cela signifie qu'Il est au-dessus 

de tout, et que toutes choses doivent passer par Lui avant que cela ne 

vienne à Ses enfants, et je suis l'un de Ses enfants. Je suis son fils et il 

est mon papa. J'avais enfin compris ce qui me manquait et ce que Gabe 

a dit que j’avais besoin. J'avais besoin d'être aimé par le meilleur papa 

qu'un homme n’ait jamais eu, et qu'il m'affirme comme son fils. Ensuite, 

l'esprit orphelin est libéré. 

 

D'une voix endormie, mais détendue, j'ai prié à haute voix une prière 

sincère. Ces mots simples venaient de ce que je ressentais au plus 



profond de moi. J'ai prié: «Bonne nuit, papa. J'ai hâte de te voir demain. 

Je t'aime." Je suis alors tombé dans un sommeil profond, me sentant 

enveloppé de Son amour comme jamais auparavant. 

 

Le lendemain, je me suis réveillé plus tard dans la matinée que 

d'habitude. J'ai préparé une tasse de café et passé du temps à lire ma 

Bible et à rédiger un journal sur ma percée de la nuit précédente. Des 

mots coulaient de moi comme des rivières d'eau. J'avais beaucoup à 

dire et j'ai rapidement noté chaque pensée au fur et à mesure qu'elle me 

venait à l'esprit. Au bout de plusieurs heures, j'ai réalisé que je n'avais 

pas pris de petit-déjeuner et que j'avais faim. J'ai décidé de rompre le 

camp et de prendre un hamburger dans le petit café à côté du magasin 

général. J'avais prévu de passer par la maison de Gabe sur le chemin 

du retour, car j'avais de grandes nouvelles à lui dire. 

 

Je suis arrivé plus tard chez Gabe et il était assis sur son porche. J'ai 

quitté mon camion et j'ai commencé à marcher vers lui. Plus je 

m'approchais de lui, plus le sourire apparaissait sur son visage. Quand 

je suis arrivé sur les marches du porche, il a dit: «Vous n’avez pas à me 

dire une chose. Votre visage dit tout. L'orphelin n'est plus, et un fils de 

Dieu est à mes pas aujourd'hui. Ai-je raison?" 

 

Il avait raison. Je n'avais aucune idée de comment il aurait pu le voir en 

moi. Mais c'était vrai. J'étais un homme différent de celui qui l'avait 

quitté la veille. Je me suis senti aimé et j'ai ressenti une force intérieure 

et une paix qui avaient fait leur chemin dans mon comportement. Je 

suppose que ce genre de chose se voit vraiment. 

 



Lors d'un autre voyage pour revoir Gabe dans un proche avenir, il 

m'aiderait à comprendre une autre association critique avec le Père 

Dieu qui m'aiderait à maintenir une connexion plus profonde et plus 

durable avec Lui. Je le répète: cela deviendrait l'étape la plus critique de 

mon cheminement avec le Christ. Cependant, à l’instar de l’expérience 

habile de Gabe sur la nécessité d’une bonne base, ce voyage a jeté les 

bases de la prochaine étape critique à laquelle je fais référence. Cette 

fondation actuelle exigeait que j'embrasse pleinement ma filiation avec 

le Père, et ensuite Il me montrerait ce qui venait ultérieurement. 

 

J'en suis venu à voir que l’état de disciple authentique est un 

déploiement continu pour mieux connaître Dieu et l'élimination de ces 

obstacles qui se dressent sur le chemin. Je suis en voyage ... un voyage 

spirituel pour arriver à le connaitre. Je sais qu'il faudra une éternité pour 

le connaître pleinement, car il est insondable pour l'esprit humain. Ce 

que je sais de lui me pousse à l'adorer. Mais il y a tellement plus à 

découvrir. Ce voyage m'a fait l'aimer plus que jamais, car j'ai découvert 

son amour pour moi. Tous les disciples du Christ sont sur leur propre 

chemin. Bien que cela puisse paraître différent pour chaque individu, la 

destination est la même. Il doit être conduit à une profondeur croissante 

avec une proximité étroite avec Jésus-Christ et notre amour pour lui. 

Chaque étape est stratégiquement orchestrée par le Saint-Esprit pour 

nous montrer comment y arriver. Cependant, nous ne pouvons pas aller 

plus loin dans notre voyage jusqu'à ce que chaque étape soit franchie 

par un abandon et une confiance complète. Si nous ne choisissons pas 

d'abandonner les aspects de notre vie qu'Il révèle et qui font obstacle à 

notre cheminement, nous pouvons stagner dans une vie frustrante et 

stérile. Tant d'hommes et de femmes ont trouvé que c'était vrai dans 



leur propre vie. Ils demandent, "pourquoi?" Il est clair que c'est parce 

qu'ils n'abandonneront pas les choses qui les gênent. 

 

L'abandon de mon esprit orphelin pour embrasser ma filiation me 

permettrait maintenant d'aller au-delà. Si je n’avais pas abandonné et 

pris ce qui m'avait été offert, je me serais vu comme orphelin et je 

vivrais comme un orphelin pour le reste de ma vie, même si Dieu avait 

fait de moi son fils et voulait que je l'embrasse. Dieu veut plus pour ses 

enfants que la stagnation pour laquelle nous nous contentons, et nous 

devons prendre ce qu'il offre, et à ses conditions. . 

 

Après avoir partagé avec Gabe la joie de ma filiation reconnue et 

l'abandon de l'esprit orphelin, il m'a dit: «C'est un obstacle critique, car 

vous pouvez maintenant être conduit dans une vie qu'Il veut pour vous. 

Votre voyage avec lui va maintenant croître plus rapidement et plus 

profondément que vous ne l’avez jamais connu. » 

 

«Que dois-je faire ensuite, Gabe?» Ai-je demandé, prêt à entrer dans 

mon voyage avec plus d'enthousiasme. 

 

«La première chose que je veux que vous fassiez est d'amener votre 

douce épouse me voir. Ne l’oublions pas et l’importance de son 

cheminement spirituel. Après tout, elle est le don de Dieu pour vous et 

elle a besoin d’être nourrie dans son identité de fille de Dieu. Vous 

devez également passer du temps avec votre papa céleste et apprendre 

à le connaître à travers la nouvelle perspective que vous avez 

maintenant. Continuez à embrasser votre filiation. Plus tard, quand ce 

sera le cas, je vous montrerai vos prochaines étapes. » 



Cette exhortation a résonné dans mon cœur, alors j'ai mis en place un 

moment pour Dottie et moi de revenir pour une visite avec Gabe. 

Beaucoup de mes futures visites avec Gabe l'incluraient, car elle a 

appris à l'aimer autant que moi. Comme moi, elle bénéficierait de son 

sage conseil. 

 

J'ai dit au revoir à mon sage mentor pour le moment. Je suis rentré chez 

moi avec joie pour partager avec Dottie ce qui s'était passé. Bien qu'il y 

ait eu de nombreux points concernant les raisons de faire confiance à 

Dieu qui ont été faites - sa grâce, sa connaissance de moi, son soin 

nourricier de moi, sa volonté de s'impliquer et sa capacité à m'aider - le 

seul point qui m'a invité à lui faire plus confiance, c'est que je ne suis 

plus orphelin du monde. Je suis maintenant un fils de Dieu. C'est mon 

papa. C'est cette perspective qui me pousse à l'aimer et à lui faire 

confiance comme jamais auparavant. C'est maintenant la partie la plus 

forte de ma fondation. J'espère que vous trouverez cela aussi pour votre 

vie. 


